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QU(.lTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

La seconde réunion plénière du ,.,. l(urultay 
...:i:-

Le s(•crétaire général dlt Parti 
analyse les n1odifications CJ tii seront 

apportées au program111e et au 
règlement du Parti 

L'INAUGURATION DU SERVICE 
AERIEN BERLIN-ISTANBUL 

L'ARRIVEE A YE~ILKÔY OU PRE­
MIER AVION DE LA NOUVELLE 

LIGN,E 

Naples 
• 

Cflll 

fera fête aux Légionnaires 
retournent d'Espagne 

LES ETUDIANTS TURCS 
EN ALLEMAGNE 

UNE INFORMATION ERRONEE 

, Ankara, 30 A.A. - Un iournal d'Istanbul 
·ayant annoncé que les étudiant. turcs se 
trouvant en Allema1nc sont l'objet d'ou­
traa;es, l'ambassade d'Allcmaa;ne oppose à 
cette affirmation le aénenti le plus formel 
et déclare que les Etudiants turcs se trou­
vant dans cc pays jouissent d'un ré&irne 
privil!a;iE. 

0-18(- c 

Le consul-général d'Allemagne, le Dr 
Toepke, ·en uniforme. dague au cô­
té, le directeur des services et délégué 
de la Lufthansa. M. von Lux, le 
sympathique directeur de la stati0:1 M. 

Le défilé des Chemises Noires sur la 
Place du Plébiscite ____...-·--·· 

L 1 • b - -· •· • d t é ' 1 Abdullah, le directeur du nahiye de Ye­
eS 1attrl UtlOilS du VlCe-preSl 8Il g Il9ra ~i!koy M. §evki, de nombreuses pcrson-

- - ~• nahtés de la colonie alemande et la prcs­
Ankara, 31 - Le grand Congrès du P. s'agit dt: Ct:rtliines inttrdictions auxquelles se, oot assisté: hier à l'arrivée à Yq1lkôy 

.R. P. s'est réuni aujourd'hui à 15 il. sous sont a.>SUJt:ttis lc:s dt:putés du Parti. Le du premier avion qu1 a réalisé la haison 
la pr&idence de M. Abdillhalik Re:ida. but poursuivi par ces dispositions qui rcs- lier~1n-lstanbul. Cet atterrissage s'est e.t­

En ouvrant Ja séance, le présid,"!nt a dé- tr...:ignent ct1·tains droits légitimes, est dt ft-ctué avec la plus grande simplcité. 

A cc propos, le cha<iE d'affaires de 
l'ambassade de TW"quic à Berlin, M. Ga­
lip Evcin a fait les dEclarations suiva.,. 
tes au c':fmhuriyet et à la République : 

c Les nouvelles de certains JOUrnaux 
sont dfouées de fondement. 

Une décoration spéciale est 
créée en Allemagne pour 

les Légionnaires della 
"Kondor '' c Les discussions entre les professeurs 

et les Etudiants turcs au suiet de l'accord 
ana;lo-turc ne présentent rien d'a:1onnal. 

et le « Sardegna • très rapides tous les, « Ce so.Jt des Echana;es de vues entre 
claré : renforcer l'autorité de notre cher Parti et Vtrs J8h.45, peu après qu'avis en eut été 

« La décision au cours de la première de mettre à l'abri de tout soupçon la di- donné par le haut parleur de l'aérodrome, Naples, 31. - Ornée de drapeaux i-
sEance du congr~ pour la pose d'une cou- gnîté et l'ho:ineur dt: nos camarades. J'ai- nous avons pu distinguer, surgissant d'un taliens et espagnols, Naples prépare U· 
ronne sur la tombe d'Atatürk a été exé- me à GSp<:r<r que cet article aura aussi groupe do nuages bas et blancs une petite ne réception enthousiaste aux Légion-
cutée par une délée;ation ayant à sa tête votre appcobation. • ugne gnst: horizontale. Tres rapidement naires rentrant d'Espagne. La nouvel-
M. Rcfik Saydam, prtsident du Conseil.> LES UEBATS d ail!eurs, la silhouette classique des Jun-

L'EXPOSE DU SECRETAIRE ! M. Hikmet Bayur, succédant à la trib:.i- Kers " ' précisa : ailes surbaissées, sunnon- le que le ministre de !'Intérieur M. Se-
DU PARTI ne à M. Fikri Tuzer, demanda des préci- tees dans leur partie centrale par la mas- rano Suraer s'est aussi embarqué pour 

Il a été donné ltttutt du rapport de la siens sur 1 élection dt::s 21 mtmbrts du 1 
St:: de la ~--arl1ngue. Une ou deux minutes l'Italie a été saluée avec une vive j-:iie 

comnussio.1 du programme et des statuts, groupe md.~endant. . . 1 encor<: ; uw· large évolution au dessus du par fa population tout entière. Le ra-
JJuis te secrétaire-gc!n~ra1 du Parti, le Dr c: jusqu a présent, d1t-1l, toutes lt:s camp atu1 o.: permettre à l'appareil de se . . . 
li"ikri Tuzcr, a fait les déclarations sui- qu<:stions vitalc:s étaient discutées au s.:in mctue, con1n1e 11 se aoit, le nez au vent.\ patriement des 20.000 volontaires ita­
Vantes ; du groupe! du parti. Selon l'usage, tout le Les rout:.s du train d 'atterrissage ...int a liens et le voyage de ~urs compagnons 

« Avant que soit entreprise l'étude du monde étti.ît libre de discuter et de pos<:r pc1!le tou~ne terre qu·un petit drapeau d'armes espagnols se feront par 9 •rans­
Programme et d-.:s statuts nouvellement des questions. Ma1n~nant, e::.t-ce it:s 2i. s ·est drt.:s"i.t: a ravant, au dessus du post~ ports, dit de la série des « prov;nces >. 
Présentés à votre haute approbation, je députés seukment qui poseron~ des ques- du pilote · l enseigne de la LuJthansa. Le convoi entrera dans les ea•JX de Na-
voudrais signaler brièvement les qu iques ttons ou les discuteront ? D autrt part, Sur le ilanc de 14 carlingue un nom se . . . é 
rno<1ifications appor~ au programme et ces collèguo< ne pourront pas devenir mi- détache en lettres blanches : Ludwig 1 pies dans la nuit du 5 au 6 1uin. Le d • 
statuts antérieurs et vous ·c:n donr.ier les nistrc:s : pourquoi ? » Htiritzrnayer. C'est celui d'un des pilotes barquernent se fera aux premières heu-
rnotifs inspir4!s par une expérience de M. Muintaz Okrn ... n, membre du comi- 1 de lignes. morts en serv1ce. Pieux usage 1 res de la journée ; cinq vapeurs s'a-
Quatre ans. té ce."1tral, répondit, t~l vrécisant, que le q~i- assoc_1e'. de façon permane..-ite, ~ l'ac~- 1 marreront au môle Luigi Razza et les 4 

Vous n'ignorez certes pas que par les groupe 1ndéptndant n était pas un org 1- vite quot1d1<.:nne aes h~nes, le souvenir d .. s autres au môle Pisacane .Les Légion _ 
additions faites lors du IVe Congrès, le n1s1nt indépendant. p1onn1ers dont le sacrifice est à la base . . . 
Programme du Parti prit une forme plus A propos de l'article 30, M. Galib De- cJes succès actuels et futurs de l'aviationlnaires italiens et leurs 31 00 cama~ades 
complHe et devfot en quelque sorte un mire! (Afyonkarahisar) observe . . cvile mi:.rnationale. . . espagnols se ra~g.eront par. ~atailfons 
KUide tant pour notre syst~e de travail - Pourquoi le secrotaire génélal du LJe toutes parts, on se précipite vers près du mille Lu1g1 Razza ou ils seron 
Que pour nom 1nontrer la route li suivre. Parti '..!St mt:mbrt: de droit du Constil dt:s 1'01st.a1.1 géAnt, gris c::t noir, qui vient de passés en revue par le Roi et Empe _ 
, Il en fot de même du règlement intf- ministres et le vice-président ne l'est pas? se poser sur le terrain. .A gauche de la 1 reur. Immédiatement après S. M. se 

rieur qui f'cçut u:ie forme plus appropnée Il y a là une contrad1cbon. l:ül ngue, le cless1que pebt escaher à cinq 1 ,. • 
du point de vue de son a.pplicatlon. ' M. Reuk Ince (Manisa) répond: - Le marches est adapté à !a portière. Les vo- r~ndra sur 1 .immense pl.ace du Pléb1s-

Néanmoins, votre conse!l général d ad-1 règl<:m<:nt de notre parti ne saurait, t:n yageurs desc<.ndent, sounants 'ët saluent cite pour assister au défilé des troupes. 
rninistration. après l'expérience et les ob- aucun< façon, être en oppo:.:trnn a .. ec les k consul pén(ral d'Allemagne le bras levé. On est en train de construire 5 grandes 
llervations des quatre années écoulées et lois en vigueur. Le fait pour Je secr<tmre Ils ne sembltnt pas le moins du monde tribunes sur un front de 70 m. sur la 
•ussi sur la haute inspiration du président général d·c'tre membre de droit du C .h - fatigués do kur voyage. Ce sont vvn W1:1 - pla-~. La ti ibune centrale sera réser­
Cén~ral lnamovible a jugé op·portu':l d ".l- net ne ~i.,anf1t• pas qu'ù a ta facu:·l~ <.:.i y t4.1'Z4.:ld. <lu cttur de .1.~ Lu:tw. •. ansa, l~. 1 tn­
Pérer que-lqua r touches. tant ùans 1 occuper un siège. Le: vice-prkî<l..:nt est kitw1c.z, chef ou uw-eau des publications vée au Roi et Enipereur : celles à dr~i­
Progri'mtnc du Parti que dans le règle>- député. Comme td, il peut avoir aussi de la Luhhar.sa, M. Gahp Evec, chargé te et à gauche de la première aux prm­
rnent inténeur, retouches qui vous ont été une autre charge. Ceci est laissé à rappr<- d'aflair<s tle l'ambassade de Turquie à ces et aux princesses de la dynastie. 
Proposées sous forme de projets d'amende- ciation du Président général. Il n'y a au- Berlin qui, sur l'inv.tation. de la Société,' A l'issue du défilé, 3 bataillons de 
rnent. • . cun inconvé:ment à ce que le vic.;-prési- a participé .à cc voyage mau~ural, M. Chemises Noires et 3 bataillons es a • 

L'oratellr donne kcture des pro1ets dent fasse partie du Cabinet. Mais si Cemal, troisi(me secrétaire de l ambassade , P • 
d'amendement apportés au Programme du no~s adoptons une clause dans ce sens, il tt quatre ioumalistes allemands. gnols s embarqueront pour Rome ou 
Parti et qui portent sur les chapitres sui- pourrait se faire que le Président général Le reprosentant à Istanbul de la direc-

1 
de nouvelles cérémonies sont prévues. 

Vants : r<:nonce à nommer à la vice-présidence tion générale de la presse, M. Orhan Al- L'EMBARQUEMENT A CADlX 
A. Economie. - 1 • • Crédits agricoles : une personne qui aurait tout~s Ic:s qui li- man, souhaite la bienvenue aux collègues 1 

' E h · T Cadix, 31. - L'embarquement des ... - c anges commerciaux : 3· - ravaux tés voulues à cet effet, sans avoir cellts du Reich. 
ltlanucls et artisanat; 4 .• Chaussées, cons- requises pour faire pafitie du Cabinet. Et l'on se dirige, en groupe joyeux, vers Légionnaires aura lieu cette nuit ; 
tructions rle l'Etat. urbanisme. On a entendu encore le Dr Refik Say- le buffet qui a été dressé dans un han- l'appareillage est fixé à demain matin. 

B. Instruction et éducation nationales. dam qui a fourni des précisions, ainsi que gar. Thé, limonade, sand\vicbes. Le ministre de !'Intérieur M. Serrano 
- 1. - Instruction primaire ; 2 · • Instruc- M. Receb Ptker. L·art. 104, obi.et du dé- Pas de discours. Et c'est fort bien ainsi. S " T 1 l uner arrivé ce matin en compagnie 
~on supéneure : 3· - revaux sur 8 an- bat, a été approuvt:. Queue paro!e serait plus é~oquente que 
~·e tu gue . 4 • Education de la popu- l• f ·t Be 1. à 0 · s d'une ·oumée du comte Viola, ambassadeur d'Italie, 
l•a~ti-_. r ' . LES REMERCIEMENTS DU PRES!- ,s ai s : r m m 10 J 

v.• d'lsta..,bul, y compris les étapes intenné· a prononcé un discours dans l'après-mi-
l.a SECRETAIRE GENERAL DU PAR- DENT DE LA REPUBLIQUE diaires. di, et a salué les Légionnaires au nom 

TI ET LE MINISTRE 1 Ankara, 31 A.A. - Du secrétariat de la Ce matin, premier départ d'Istanbul de Caudillot. Il leur a également re • 
DE L'INTERIEUR Présidence de la République : pour Berlin. Parmi les passagers de ce vo- mis des diplômes et des médailles com· 

M. Fikri Tuzer aborde ensuite les chan- Le Président de la République a chargé yage inaugural figure M. Meves qui en-
îerncnts à apporter au Règlement du Par- l'Agence Anatolie de transmettre ses re- treprend une courte« excursion »jusqu'en mémoratives. · 
ti. Un amendement est apporté à l'article merciements à ceux qui lw o;>.t exprimé Allemagne ; il sera en efLt de retour dans' Une foule immense a salué le départ a, pour précioer les modalités de la dési- leurs sentiments d'attachement à l'occa- 2 iours. Tout comme s'il avait été à Bur- des volontaires sur les quais. 
K.nation du vice-pré~ident général du Par- sion du Ve Congrès du Parti du Peuple. sa... 1 Avant le départ, !e ministre de l'in-
ti. L'expérimce réabsée pendant trois ans, 
depui~ le 18 juin 1936, s'~st révélée néga- , I 'û . térieur M. Serrano Suner avait naran­
tive, en ce qui a trait à la tusi0:1 des fonc· ' a n·ponse l t• 1 .. R.S."). atl.\ pro ·Josit1011s britanniq1tf:'S guée les Légionnaires en langue ita. 
lions de secrétaire général du parti avec lienne. Il leur a exprimé, au nom de 

~csd~~cm~~i~~~~17.:~:·~;s{'~~ C'est Oil ··1)aS en avant fictif" qui a Caudilloetdetoutlepeupleespagnol, 
dts fonctions séparé"! de secrétaire géné- la gratitude fa plus profonde. 
ra] et de ministre de Pintérieur. Les mod1- (• l (• réa 1 i s(~ <I i t l1. i\1 01 otov Le généralissime Franco et le général 
lications voulues seront apportées à l'art. ' Cambara ont échangé des messages ax-
as. Partant, la fusion établie entre les primant 'a solidarité fraternelle de 1'1-
lonctions de secrétaire des organisations Il aJ· oute que la quest1• on de l'as- talie et da l'Espagne. 
'E&ionales du Parti et celles de Vali, dis-
Paraît. • t b lt Le général Cambara a reçu égale • 

LE GROUPE INDEPENDANT SIS ance aux Etats a es demeure ment les diplômes et les médailles qui 
Parmi les nouvelles dispositions ajou· seront distribués aux Légionnaires. 

técs figure la création, sous la dénomina- en suspens i LA FORMATION DU CONVOI 
li0n du c groupe indépendant > d'un or­
lanisme de contrôle distinct du •groupe 1 Cadix, 1 (A.A.) - Environ 15.000 
Parlementaire• du Parti. Les attributs et Moscou, 31 (A.A.) - M. Molotov ter sur l'aide de l'Angleterre et de la nommes de troupes italiennes partirent 
le rnode de fonctioMement du groupe m- commença à 19 heures la lecture de saJ France pour assurer la défense des 3 nier soir pour l'Italie à bord des trans-
d~dant sont définis dans les six arti- d" la t· n sur 1 1· · · tits Etat baltes 
l ec ra 10 a po 1tique etrangère. pe · s . ports c Piemonte •· < Sicilia >, • Ligu-

e ta. du r~glement compris entre le 117e M 1 t 
•t le 

124
e. Il a annoncé que les négociations ail- M. 0 0 ov parlant de l'échec des né- ria >, cSannia • et « Calabria ., Des cé-

Chers cAmaradcs, 1 glo-franco-soviétiqi..as ne sont pas en- gociations commerciales avec l'Alle - rémonies d'adieux se déroulèrent avant 
Si nous nou• représentons les phases core terminées et a laissé entendre que magne, dit qu'elles pourront reprendre leur départ. 

très mouvem•ntfcs de· notre passé poht1- les dernières propositions anglo-fran - un jour. Le vapeur « Umbria > était parti un 
Qu, d'un quE1rt de siècle, nous arrivons à 1 
....... · çaises 11e satisfont pas encore l'U. M. Molotov dit ensuite ·. peu Pus tôt, également avec un con--... 1.(c conclusion que le régime à parti 
Unique est celui qui s'adapte le mieux aux R. S. S. Dans la lutte contre l'agression, no· tingentement de troupes ita!iennes, car 
in~rêts supérieurs de notre chère patrie. Les premières propositions qui furent tre place doit être au premier rang. ce navire est moins rapide que les cinq 
Par contre, une Assemblée composée de faites ne répondaient pas au désir de Concernant le Japon il souligna que transports précités. 
l'rlernbres appartmant à une seule orga- • D t · b 
•· !'U.R.S.S. d'lin accord sur base d'éga- !'U.R.S.S. est liee par un pacte d'a.e _ eux au res navires le « Lom ardia • 
'.

113ation politique se trouve, de ce fait, -

deux partiront ce matin. amis. 11 va sans dire que. nos relations 
L · · . avec l' Allemaa;ne sont auSSl bonnes que e m1n1stre espagnol de l'intérieur M. _, 

par le pas.c. • 
Serrano Suner et le général Cambara 
commandant en chef des forces ita • 
liennes en Espagne partiront à bord du 
« Duca d' Aosta • qui appareillera éga­
lement ce matin. 

LES COMMENTAIRES DE 

LA PRESSE ESPAGNOLE 

Burgos, 31. - A propos du départ 
pour Rome du ministre de l'intérieur, 
les journaux rappellent que M. Suner 
à !'~poque où il était étudiant à f'Uni • 
versité de Rome, avait assisté aux dé­
buts du fascisme dont il avait tout de 
suite apprécié la portée et l'avenir. Il 
revient maintenant comme ministre. 
Sa visite est non seulement un homma­
ge à l'Italie mais une promesse de fé­
conde collaboration entre les deux na-
tions. 

LE RETOUR TRIOMPHAL 
DE LA LECION < KONDOR • 

LE RETOUR IDE S. E. DE PEPPO 

L'ambassadeur d'Italie, S. E. Ottavio 
De l'eppo, rentrant de son cona;é en Italie, 
est amvé par l'Exprcss de ce matin. Il a 
EtE salué à la a;are de Sirkeci par le per­
sonnel de l'ambassade et du consulat et 
repartira cc soir pour Ankara. 

LA LOI SUR LES DEPENSES 

SOMPTUAIRES 

Le .ministre de !'Intérieur avait en­
joint aux vilâyets d'appliquer •la loi au 
sujet des dépenses superUues a.u cours 
des noces. Cet ordre qui a été encore u­
ne fois communique aux ka.ymakams 
de notre ville est ainsi conçu : 

1. - Il n'y aura pas de cérémonies de 
ma.nages somptu&ll'eS et aucune dot 
ne doit être donnée à la mariée. 

2. - Cmq voitures au maximum peu­
vent suivre celle de la mariée. 

Berlill, 31 (A.A.) -d.~ troupes al: 3. - Il est défendu d'exposer le tro11&-
lemandes revenant ~.,..gne et qU1 de la . d · "· d ce! 
•~~ ère t · ··-''h . H bo -u manee au OIIllCue e -

·~.,v-.,.u n aUJO<=.i Ul am urg, »-ci. 
comptaient 4700 hommes dont 250 of- - • ·~ 
ficiers. 4. - ll est défendu d'offrir des ca. -

L'épais brouilla.rd à J'embouchure de deaux. _ .......... 
l'Elbe a retardé de quelques heures 5. -.. L& noce ne doit pas durer plus 
leur arrivée. d'un jour. 

Le maréchal Goering venu à Ham - 6.- Les noces 
bourg pour les accueillir arriva à 6 h. célébrés da.ns 1es 
30 accompagné du général Milch et de qu'htela etc. 

ne doivent pa.e être 
salons publics, tels 

plusieurs officiers supérieurs de l'a.via- 7. - On peut offir un banquet qui 
tion. sera réservé aux seu:l.s parents et al-

Les légionnaires ont défilé sur la liés. 
piace Karl Muck devrunt le maréchal 8. - Il est interdit d'offir un ba.n­
Garing et M. Ley.Une foule considérabl quet et des cadeaux à l'occssion des 
jetait des fleurs sous les pe.s des corn- :relevailles. 
battants. 9. - Pas de fête publique pour la 

Une autre cérémonie a'eat déroulée 
à Moerweide. Le ma:réchaJ Goering a 
harangué les Légionnaires rangés sur 
l'immense tern-ain. 

L'orateur a rappelé les services ren­
dus par les volontaires allemands au 
cours de la guerre anti-communi~ et 
a rendu un hommage ému aux héros 
tombés au champ d'honneur, sur la ter­
re d'Espagne. Puis il a annoncé que le 
Fuenrer, désireux d'interprêter de fa­
çon concrète la reconnaissance de la 
nation a créé un nouvel ordre, compor­
tant trois classes, à l'intention des an­
ciens légionnaires d'Espagne. Tous les 

circoncision. L'événement pourra être 
célébré à titre privé da.ns le cadre de la. 
famille. 

10. - Il est interdit de promener 
da.œ les rues les enfants qui doivent 
être circoncis si ceux-ci portent dea 
médailles. 

LE INSPECTEURS DU PARTI 
-<>--

Ankara, 3z Du Vakit - Conformément 
aux dispositions du nouveau rèalement du 
Parti du Peuple, lor;arùsation du parti 
sera répartie en ao zones pour /MquelletJ 
on désil!nera :10 inspecteurs izénérauz. Il y 
aura des présidents du Parti à Istanbul et 
• Izmir. 

volontaires de la « Kondor • recevront LA TERRE A TREMBLE EN CRECE 
la médaille commémorative avec glai-

ve~ en bronze .d~ la campagne : i:eux .M.hènes, l. _ Un tremblement de 
qui se seront d1tingués par des actions 1 terre été 'stré hier dans la ré­
d'éclat, la médaille d'or. Enfin, une mé- . dea p :,:1:8~ si-•'e dee d;..,.âts 
d ·11 éc' 1 . . ·11 gion aw....,. n ,.~ ..., 

a1 e sp 1a e enrichie de bri ants ré- téri ,_ · de ~..+~ huma· 
compensera le mérite .. t les actes de 

ma; e ... , m81S pas ...... ~ 1-

b 
. 

1 
nes. 

ravoure exception ne s. été · 
· é . Une secousse a ressentie aussi à 

Cette décoration a ét remise par qo. . Thessa.l.ic d 
ring lui-onème au général Speele 9t à Messolongbi, en e, e l'autre 
38 autres officiers et soldats. côté du golfe. 

Le maréchal C,0ering annonça entre --~E=n~c-o-re-u=n=e-is_n_n_e,.,.,,xi~o~n-~== 
autres que le six juin prochain les Lé­
gionnaires défileront, à Berlin, devant 
le Führer . 

--0--

~~~~~.......,'--_,,,,,,=-~~~-=ol 

Le nom de la Légion c Kondor • se­
ra conservé. Le Fuenrer a décidé de 
l'attribuer à une escadre aérienne 9t à 
un régiment d'artillerie C. A. ~ ·faut bi.n le reconnaitre - dans l'im lité et de réciprocité. sistance mutuelle avec la Mongolie ex· 

Nous en avions bien peur et Mme Ta­
bouis nous l'avait prédit avec sa prescien­
ce ordinaire. L' AAence Anatolie nous Je 
confirme et nos conJrères du matin l'ont 
imprin1é noir sur blanc : J'Allema'ne vjent 

d'annexer I'embouchure de fEbre. Le ma-lloooibilité de critiquer et de se contrô- M. Molotov estime que les dernières térieure ,l'obligeant à défendre ce pays litiques l'an dernier et la conclusion -o--
!er elle-même. Dans le cas où le c groupe t 1 J ponais DES ENFANTS ALBANAIS EN réchaJ Goerinll s'y est rendu et sur les ri-
ind,_-dant> du Parti' aura obt-_ u votre propositions sont un pas en avant puis- con re es a . d'un traité de commerce cette année, 1 T A L IE 

•peu 0 -• b d éc 1 Ch. ·1 ves de fEbre, dans la 4'0nne ville de FM-
"~r6n nt, je suis persuadé que cet orga- qu'elles acceptent la ase e r iprocité Au sujet de a me, 1 a rappelé les qui a entraîné le développement des é- ~ . . dinand et d'Elisabeth, à Hambourll, il 
"' me <era assez fort et assez solide pour mais qu'elles sont accompagnées de paroles de Staline disant que !'U.R.S.S. changes. Rome, 1. - Une m18Slon médica.ie de passera en revue la lésion Kondor. 
~•rnplir p.rfaitement la tâche délicate qui nombreuses réserves • telles qu'elles aidera les victimes d'agression et, a- Evoquant l'afaire des Iles Aa.Iand, M. la G. J. L. partira aujourd'hui pour l' Al- Le Français, a-t-on coutume de dire est 
Ui est dEvolue. peuvent être considérés comme un pas J·outa-t-il, en ce qui concerne la Chine, Molotov affirma que !'U.R.S.S. ne peu ban' Ell · •t 40 000 enf 1 ' t ie. e visi era · ants a). un monsieur moyen qui a la Lésion 

E OBLIGATIONS DES DEPUTES en avant fictif •· nous le fiunes en vérité. e·tre ~-nue a· l'~~art quand 1·1 s'aoit d b · Le étair d · RTI '"' ~ .,. anrus. secr e U parti, après d' Honneur et qui ignore la jéographie. No 
lionorables cr::;,a~1es, 1 L'orateur ~ so~ligné que le projet Il rappela également brièvement l'a. la remilitarisation de ces îles dont le avoir pris les ordres du Duce, a or-1 voilà-t-il pas que nos confrères du matin 
Je ti~ns aussi à attirer votre attention anglo-françrus busse ouverte la ques- mélioration des relations avec la Polo- armements peuvent être hostiles à donné que 10.000 enfants albanais se·' veulent lui on/ever cette demiike parricu-

lur l'article r3s, - l'ancien article 128. Il tion de savoir si !'U.R.S.S. peut comp- gne, la normalisation des relations po· !'U.R.S.S. 1 ront reçus dans les colonies de la G.U ... /arit4 I 
l 
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D'Istanbul Edirne ' a LE LA PRESSE TURllUE DE CE MATIN! 
LA MUNICIPALITE L'aménagement du jardin du ~=- en autocar 

LES FONDEMENTS DU REGIME tres, critiquer l'activité du gouvernem. L'eau de Cagliyan 1 Taksim :::::1i• = 
signifie en quelque sorte pour les dépu- Une commission présidée par le di- Nous avons annoncé que le bassin L Th A d 1 1 

M. Sadri Ertem continue à com­
menter, dans le Vakit, le discot1rs du 
Président de la République à l'inau­
guration du Kurultay. 

En quelques phrases Inèinü a résumé 
le profil des fondements inébranlablo.>s 
de la société turque. 

Ce que nous appelons d'un mot le 

· -- d 1 a race, mer géorgique. - spects u paysage. - Voi à . nous tés membres du parti prendre position recteur de la section de J'hyg1ene e a qui se trouvait au jardin municipal du 
contre ce dernier. n en est ainsi dans Municipalité, M. Osman Said, a visité 'l'aksim à gauche de l'entrée a éte com- Y sommes ! - Compagnons de voyage - Où l'on parle aussi de 
tous les parlements du monde. avant-hier la source de Cagliyan, aux blé. Par contre, an en construira un l'universalité de Dante. - " Guarda o Mare Quant'e Bello ,,. 

D'autre part, l'expérience réalisée abords de Cendere. nouveau au centre du jardin, sur l'em- Course désespérée dans la chaleur. - Edirne est toujours à sa 
par ce pays depuis la Constitution et La source en question s'appelait pri- placement qui était occupé par une vil- place entre la Maritza, la T unca et I' Arda 
les résultats qu'il en a tirés ont toujours mitivement Ayazma. Elle est bien con- la en bois .Les amiraux en herbe quil 19 1 ,, 

été contraires à l'existence de deux nu des chasseurs et des excursionnis - font naviguer sur les pièces d'eau de ' L'.:s 280 kms de la route carrossable Is-I ments trop à coeur. 
partis. Et surtout !'Il un moment corn- tes. Elle coule à 3 mètres de profon - ce genre des frégates en réduction et ~anb.ul - Edirne ne sont pas encore tout Nous descendons et nous nous réfugions 

« populisme est le chef d'oeuvre pro - d a f t h 1 , .1 f . 1 h t à h f me celui que nous vivons actuellement, eur et a un débit de 45 tonnes par d tr . 1 . d t ai asp a tes: 1 aut en parcounr une : sur une auteur, env1an c aque aux 
duit par des siècles de travail de la fa- es co es a a coque verme ne l>E'.r ron centaine, sur l'ancienne piste, après Lule- pas l'agilité des cigognes ·et pre:i.ant,sans 
çon la plus habile. La structure de la alors que tant d'étincelles risquent de jour. L'ingénieur Macid qu~ a exécuté rien au charge. Le nouveau bassm aura burgaz, ou bien aller à travers champs.à nous en apercevoir, par la fange qui s'ac-

provoquer une terrible explosion ten - les opérations de captage, a la source en effet une surface de 17 mètres car- l'aventure, en se fiant a' l'oe·11 et a' l'a - 'cumule à nos semelles, l'aspect des cigo­société turque, si elle est soumise à u-
ter une par ille expérience serait su- estime qu'il sera possible d'accroître . ré, il sera pourvu de iPts d'eau colorés dresse de celui qui vous conduit. 1 gnes elles-mêmes. 

ne véritable analyse. apparaît profon - .-
prémement déplacée. La Turquie qui a ultérieurement ce volume. et entouré de roses. 

1
· Voilà_ pou.rquoi, si c'est un amusement * dèment démocratique, depuis son moin- d' ll - Ed 1 besoin de fonder une unité nationale et Abdul Hamid II avait une prédilec- , . .a e~ a unt:, = autoc~r, jusqu'au sus- On rit, on pla1sante. L'incidènt, à part 

dre morceau jusqu'à son organisme le Quant au nouveau casmo, 11 sera dit village, le voyage dev1ent ensuite.sur- tout le reste a serv1· à nous convaincre de faire éprouver au monrle entier sa tion marquée pour cette e1u depuis l'é- • 
pius compliqué. 1 construit entièrement en béton ; il corn-

1 
tout ap._rès qu<:_lqu~s _j~urs de pluie, une que réellemtnt nous nous trouvo::ls en 

force à la faveur de cette unité ne pou- poque où il était prince-héritier. Il con- " d ff 1 t 
Nombreux sont les principes suscep- portera une salle de danse et une piste entrepnse plutot 1 ici e e pas du tout bonne compagnie. Nous sommes dix-huit, 

tibles de servir d'appui à_ la démocra- vait tolérer une expérience qui aurait tinua à en user de façon exclusive a- pour les spectacles de variété. Enfin, , comm.ode. . . , . t de nationalités différentes: Turcs, lta -

11 ouvert la voie à la discussion au dua-
1 prè~ son accession au trône. On rap - 1 1 1

. , t d 1 Gene et d1ff1culte, pourtant, qui au h.!ns Russes Grecs Annéniens et nous 
tie non seulement dans notre nouve e . . · . e so en sera egeremen en pente e . . 1 1 · · d • • • 

. . . . d t h' t . e hsme et aux confl!ts. porte que l'ex-empereur Guillaume II heu de diminuer e P aJSlr u voyage.ne formons une Société des Nations, que 
h1sto1re mais aussi ans no re is oir 1 Le b . •t l qui avait C'U l'occasion de boire de cet- façon que les consommateurs se trou- font que l'accroître et l'aiguiser; car, en même Wilson ::le pourrait pas rêver plus 
la plus ancienne. s esoms nouveaux font nai re es . , vant au fond du jardin n'interceptent, chemin, sur la grande étendue de la ?!.ai- harmonieuse. La plupart d'entre-nous 

1 1 organes n V' x Les organisations te eau lors de son voyage a Istanbul , d B h • th dulée de prairies à 1 
D t , t de 1·ntellectue s. ou eau . . , . , . pas .a vue u osp ore a eux des au-, ne race- une m. er. on • parlent dt!ux, trois, jusqu' quatre an-

e emps a au re s ' . . • l'avait beaucoup apprec1ee et 1'1va1t b b 
certains hommes d'Etat ont voulu nier pohtiques de chaque pays sont 1 expres- • f 't 1 d , . . . tres rangées. sans un ar re qui soit un ar re - vous gues, et nous pourrions facilement rédi-

' . sion des beso·ns de ce avs r a démo- memc a1 ana yser par es spec1ahstes . . rencontrez et cueillez au passage, des scè- g<.r, en collaboration, un dictionnaire poly-
cette particularité de nitre nation, de . . 1 · p · · " · qu'il avait envoyés dans ce but d'Alle - ' Une importance spéciale est attachée nes agréablement suggestives: ici, un pe- glotte Euro-asiatic; mais nous nous corn· 
notre caractère national et on~ préten- crabe existe en ~rance: _en A~gleterre magne, apr's son retour en son pays.' aux installation électriques ; 20 colon- 'tit âne qui transporte_ pensif tout~ une pren0::1s tous dans la langue du divin 
du instaurer un régime base sur la 1 et aux Etats-Ums. Mais dans chacun A . Abd"! H 'd .t .1 . d' nes a!ianees depuis la porte répandront 1 humble et pauvre famille - père, mere et Poète. Oh ! Père Dande, combien est gé-

d 1 , ·. .1 uss1, u ami ava1 -1 som en- 1 ° 1 f h ·11 t à f 't 
« noblesse du san >. Le droit du Sulta- e ces pays. e mecamsme pa1 emen- . , une lumière tamisée et douce le Ion en ant en a1. ons - ~ou ai comme néreuse et provJdentielle ton indiscutable 

. . g · . taire revêt une forme différente ,con- voyer frequemment de cette eau a .son 1 . . g; dans les classiques «Fuites en Egypte».··; universalité ! Concordia discors pour-
nat non mscnt dans ~es livres mais 1 . . 1 illustre ami. des allees. Des ampoules seront egaJe - j là sur un bas-fond marécageux un grou- tant ·' Re'un1·s sur la hau•~ur, - effet, ~es 

. . . •t · t li , forme aux besoins nationaux locaux. Le j t d' · d 1 ta'llis ' ' • "" ~· dont les d1spos1t1ons e a1en app queesl . . Avec le temps, les conduites qui as- men isposees ans es i sur les pe de cigognes qui s'efforcent de paitre Turcs trouvent qu'avec la brise qui souf-
. · De 1 tt · groupe mdependant dont le Chef Na - 1 t tr · · reposait sur ce pnncipe. s u es VlO• J . . . , . • . suraient l'adduction de cette excellen- er · es gazonnes. 1 avec. une, démarc?~· un , maintien et une fie, un kahveci à portée de voix, ne ferait 

lentes Ont eu lieu dans notre pays con- tional envisage auJourd hm la creat10n t l .. d Y'Jd' . d' . 1 LES DOUANES gravité d académiciens recemment élus ; pas mal; les Russes, qu'il ne faudrait je. -
d 't d b . t d , e eau au pa ais e 1 1z et qui ad . I' f 1 1't · t 1 « noblesse du sang » et l'on peut est un pro U1 es esoms e es ne- , . . . . , . 1 a un carre our, un «tumu us> so i aire- mais s.; mettre en voyage sans samovar; 

~e a ' . , . cessités d'aujourd'hui. C' st un org1ne le~~s. et~1tent fort. pn.m1tives, eta1ent POUR HATER LES FORMALITES mystéx-ieux point trigonomét~ique de la lesGrecs et lesArméniens qu'un simit pour 
dire que 1 endroit ou la questwn de la . cre'er d d li au sei·n du deter1orees. Un capitaliste entreprenant DE CONTROLE 1 préhistoire - dispute la poésie de l'm - rait aisément remplacer le café et le thé; 

bl t d b' li 'd qui sans e ua sme . , . • 
no esse e u sang a su i une qw a- . • d s'est entendu avec les paysans pour as- Le directeur géne'ral des douanes connu (lnclmez-vous ! Il s agit peut-e- et les lt'.lliens, enfin, puisqu'on ne peut 
. t 11 t 1 T . rt t pays mais sans etre tenu e se con- . M. d 1 . · d Th · 

t10n na ure e es a urqu1e, su ou , , d' . r surer l'exploitation de la précieuse sour- MLth1 est retour de la Thrace tre e que que puissant roi e race,qui avoir ni café ni thé ni simit, P<"nsent que 
l'A tolie former aux reglements et a la 1sc1p 1- ,, • , 1 . . vécut toute un-e vie d'aventures et de con- cela vaut vraiment la peme de faire é -

na · ne du parti ni à ses décisions, exercera ce. J~~qu .a pre~ent pres d.e 30.000 Ltqs. , Il s'est occu,~, à Edirne, !-lz1;1nkoprü et quêtes audacieuses ... ) à la prose de l'ar- prouver encore un léger déplaisir au drog-
Tous les empires que l'histoire tur- sa tâche de contrôle. Ce groupe pour- ont etc dcpensees dans ce but. a _la station. aenenne d-: YqilkOy du con- chéologie (oh, remettez votre chapeau ! man en attaquant, sans plus attendre les 

o-istr' ne sont autre chose . . . L' d' 1 A u· d 1 t trole douanie1 auquel sont soumis les • d . 1 r très re-que a enre.,. es ra adresser des questions aux mmistres eau, es a svr e e a source, es trains ven d'E • . c est sans oute un ancien vo eu provisions que chacun a apportées dans 
' 1 tt t l' · t t'c con . . . d' · ' · J t' d te t . ant urope. Ce controle qui doute')· lus loin, en groupe sur une col- (P · B h Be ! qu une u e con re ans ocra 1 , - pour la question de confiance et exi- 1ngee sur a sec ion e mo urs e se durait 2 heures et de . d , C , P . . . . son sac. atienC'e, a a y nous me.n-

t 1 bl d ang Si. lo~ue les t d t d' •t d' . . , , . mie ans 'e O:lven- line une triple file de maisonnettes ah- gero~s aussi' à Edirne) 
re a no esse u s · , • ..;..,_ gcr que toute question donnée soit li- concen re ans un vas e epo une tionn,;I a ete redmt ;i une heure à peine. • . fl tti'll bl h d ·• · 

· ' t ' affa'blir une · · 't • D' , il · L • , · gnées - gracieuse o e anc e ans Différents sont les goüts et encore plus 
empires commenceren a i ' vrée aux débats de ,!'Assemblée. ngoureuse propne e. es que e attemt a meme oper.ati~n prend 20 minutes seu- la verdure de la gqinde m..:r géorgique - variés les types et les caractères. 
féodalité basée sur la noblesse et sur le un certain niveau le moteur entre au lement po11r 1 Orient-Express. Nulle part, h . d ' t son peti't po , • . . c acune avec son Jar me . - Nous avons - et comment pourrions-
sang a commencé à se manifester Io- LE DEVELOPPEMENT DU CON- tomatiquement en action et el·le est en- en Europe ,les. form.ahtés douanières ne es tager et son gros chien de garde à la bar- nous ne pas l'avoir ?- le photographe a-

calement, soit l'Etat centryi.lisateur, soit TROLE DANS NOTRE APPAREIL voyée jusqu'à la colline de la Libertz dé~:~~~e a~~%:a:::re;~~~-ées on an::lon- rière. mateur, toujours aux aguets pour prendre 
les Courants étrangers comme les cam- (Hurn'yet Tepe ') , 1 f d t ' Quel est donc cc vill.age ? Vous .vous poses et instantanées (quel bonheur pour 

LEGISLATIF si a a aveur e u- ce qu'uq pavillon commun des douanes 
d t 'b • • • croyez arrivés, par magie, aux environs lui que ~et autocar embourbé dans la 

pagnes des croisa es, ont con n ue a e- yaux d'acier doublés de bitume. Dès sera construit à '.J:(apikule sur la frontière de Littoria ... Mais non, ce n'est pas Lit- fange!); nous avons le naturaliste _ U::l 
tablir, au dessus cle la noblesse du sang Rerenons ces quelques const<it.i- que l'eau b:i.isse jusqu'à un certain ni - turco-bulgare, indépendamment d'un bu- toria ! Comme Littoria, pourtant, ce vil-, brave professeur - très préoccupé ' car 
l'existence de la nation basée sur l'é- tions de 1111• Yunus Nadi, dans le veau, le moteur s'arrête. Ainsi l'eau reau douanier de part et d'autre de la Jage aussi - il s'agit d'un village _de Turcs il a aperçu un oiseau dont l'espèce ne fi-

1.t' d dr 'ts Cümhuriyet et la République : t d' . . . 1 h frontière. Le contrôle des voyageurs pas- émigrés de Grèce _ est un miracl·e· : le gure pas parmi ses connaissances omitho-
ga 1 e es 01 • L'ancien président de la Ghambre es ingee Jusque sur a auteur sans sant de Bulgarie en Turquie et vice-versa K 1 At turk 

• d · t t' xt' · D l' miracle d'un homme - ema. a, . - lnaiques·, nous avons &.alement l.e mélo · Des courants exterieurs e ce genre françai'se M Bow·sson se plai·gnai't du aucune m erven ion e erieure. e-· a, aura lieu e::l une S'eule fois en pre'sence h t - .. · ~" • · ' · qui a proclamé autement e 1mpeneus:- mane (Oh! celui-ci alors !). Il est obsédé, 
ont contribué à l'établissement de J'uni- peu d'i'nte're't des députc's pour les tra- il est facile de la diriger vers la ville. de douaniers turcs et bulgares. De la sor- 1 d . d 1 t · d· pourvoir T ~-d ment e ev01r e a pa ne ~ • qui sait pourquoi, par l'air du or- or et 
té nationale de !'Anatolie. Les êtres vaux des commissions. C'est le con - Une construction élégante en béton, te, les voyageurs actuellement soumis à aux besoins de tous ses citoyens, meme il le lance, pauvre Toréador, à chaque 
qui ont peunlé la rive de Roumélie de 1 tr.aire qui· survient chez-nous. Nos dé- de style très moderne, a été érigée dans! des contrôles séparés n'en subiront plus et surtout de ceux que l'ignorance huma- insta::lt, avec un talent de ténor, qu'au 

"" qu'un pour les deux pays. · à •t 
l'Empire sont des parties détachées de putés s'en occupent même trop. Tou- ce but. Les ouvriers y travaillent en - L d' . . 

1 
nitaire wilsonienn:e condamnait e re. pa- moment du départ, nous ne soupçonnioni. 

· ' e irec-teur pnnctpa des douanes a- ralysés et suffoqués d!l"ls les frontières cert,;s pas, avec la gravité et le sérieux 
Ce """vain' 1 t f . l c·-< b f 'bh t an cor('. Ln. partie ou se trouvent les ro- dressera inc"ssammPnt .,.., · e ois, a rram re r nçai""' I! - b' • ~ son rapport au artif.iciellt:s d'autrui.··; en avant, et plus d'u:1 otorhinclaryngologiste ; et nous a-

L'idée qui a germé ainsi, sur un pa- cienne et la G. A. N. de Turquie est un mets sera revetue tout entière de pla- ministère . loin encore, épars sur le tracé ?e la. nou- vons enfin, bEJrbiche au vent et coeur léger, 
reil terrain, a aboli les derniers obsta- Parlement neuf, obligé de s'assuter des ques de faïence blanche. Des insta,lJa- · A L'UNIVERSITE velle route, quelques groupes d ouvners-:- le «Snodgrass» de Dickens, e:i che.ir et en 
cles par la guerre de !'Indépendance. Et progrès dans la voie démocratique. tions spéciales sont prévues pour le la- «carik» aux pieds, ceinture rouge à la tail os: un sympathique architecte de Campo-
la Turquie démocratique est apparue vage des dames-jeannes. Faculté de droit le, barbe inculte - bêchent, aplanissent basso, qui, pour particip.!r à l'excursion, 

Par ailleur , il y a encore chez-nous · l , t dis qu'un sur é · d' · 1 ~ 
comme une existence réelle. Le village de Kâgidhane a loué la Monsieur G. de La Pradelle, profes- et charnent a_.rerre, an . .- a exig ' .::omme unique con ition, a prc-

un besoin de perfectionnement. Il fau- veillant à cheval, droit sur ses étriers, dis sence du beau sexe. 
Inèinü est avant tout. le représentant drait ne pas mêler à la discussion d'u- so~rce p~u 120? Ltqs. par an ; confor- scur à la Faculté de Droit de Paris et tribue des ordres, donne des conseils et Lequel beau sexe c:st dignement reprf-

de la volonté nationale qui porte l'es- 'd' 1 d t' 1 .. 't' d' mement a la 101 sur les administrations Directeur de l'Institut des Hautes é- rep' rimande, tenant délicatement entre.les senté. ne 1 ee a ure e, a seven c une sor- I 
prit de cette histoire et qui lui donne , 'd' rurales, cet argent servira pour faire tudes internationales donnera à .ta Fa- doigts (oh! gentillesse de ce rude et im- Il y a, tntre autres, une jeune fille aux 

te de mesentente personnelle. Les i ees f b . d 1 1 li . 1 , .:i.. D one'rieux centaure de la Thrace!) une bel- cheveux couleur aile d.• b . une forme suivant ,les besoins du mo- . d . 't di t. ace aux esoms e a oca te. cu te <= roit 'le vendredi 2 juin à 17 ,.. f - cor eau, qui a 
et les questwns evraient e re scu ees D 1 · l' d C · h le rose rouge, cueillie qui sait où ou 0 - dans ses yeux noirs, en vous regardant la ment et des temps. , 'd' . ans que ques Jours, eau e agi!- eures une conférence sur : « Le dé-
dans une atmosphere de consi erat10n , •t d' t 'b • ferte par qui sait qui. caresse et la douceur pensive d'une belle 

Le Chef National s'attache avec une mutuelle et n'ébranler en rien la sym- yan commencera a e re is n uee en veloppement institutionnel du droit dei * madon,; byzantine (c'est déjà la troisième 
grande clarté, une grande foi, à la eau- pathie et la considération réciproques. ville. gens •· Mais le voyage à Edirne, en aut~ar • fois que l'architecte de Campobasso lui 
se de la démocratie et a calculé les fon- après quelques jours de pluie, a a~~~;i ::ious a offert galamment une cuisse de son pou-

En Angleterre, et surtout aux yeux l'avons déjà dit, quelque chose d impré - let!)·, et aussi une dame, toute mince -
dements et le toit du nouvel Etat turc d t l' 't' ta t 1 · d 

u gouvernemen ' oppos1 ion a au n ' c \ m c' ( 1 e <'l IJ X C( .. , 11 l. VU, qui, grâce à Dieu, nous sauv~ es ~o- une Russe - qui, avec son visage pâle 
suivant une mesure démocratique. de valeur et d'importance que le parti "C J _, ~ nes mortes du paysage et de ! idée fixe encadré d'un fichu bleu, ressemble, da."ls 

C'est pourquoi il a insisté avec tou- gouvernemental. Dans ce pays, qui est de notre cicerone sur la méticuleuse ob- la gloire matinale de la lumière et du so· 
te l'importance voulue sur la nécessité le berceau de la démocratie, c'est une ! 11 C t CS.. d • servation de l'horaire. A 4 h. départ d'ls- leil , à une miraculeuse icône, conçu.! et 

d • .. ' ' 1 Ve i·s tanbul. A IO h. 30 à Luleburgaz, à II h. peinte en extase, par quelque Frate An -
d'appliquer la démocratie, e memc habitude de voir les joutes parlemcn - ••• 15 à Babaeski, à II h. 45 à Havsa ... Qu' gelico de son pays. Cette Russe ... il vaut 
que dans les élections parlementaires, taires se derouler presque toujours a- y a-t-il de plus mortifiant que d,; tou - mieux n'en pas parler. Glissons, n'appu -

---++E•• ' dans tous les services publics. Le Ve vec une courtoisie exquise. jours dépendre des aiguilles de la montre. yons pas ! ... 
Kuru'ltay permettra de ressentir pro - Ces considérations que l'on vient de Une famille énergique Bekir à 12 a::ls seulement de la même Et ne va-t-on pas en voyage pour se sen-
fondément la souveraineté de cet esprit. lire aideront à mieux comprendre la La scène se passe à Tokat. Dursun et peine. Hafizé s'en tire avec un an et qua- tir complètement libre, pour s'évader au * Omar, notre chauffeur, est non seule-

LA POSITION ET LE ROLE DU 
GROUPE INDEPENDANT 

A L'ASSEMBLEE 
M. J\.1. Zekeriya Serte/ analyse, dans 

Je Ta!l, la partie du discour du Chef 
National, relative à la néce"itf. d'un 
véritable contrôle national dans l'ac­
tivitJ de la G. A. N. 

Pour pouvoir accomplir ce devoir de 
façon plus essentielle et plus complète 
Je besoin se faisait sentir à la G. A. N. 
d'un second parti ou, si cela était im­
possible, d'un second groupe. Car les 
membres de l'Assemblée sont tenus de 
se soumettre à la discipline de leur 
parti. Poser des questions aux minis -

sa fcmm~ Hatun s'étaient pris de querel- tre mois df' prison ordinaire. La sentence moins une fois de la tyra::lnie du chrono -
signification de la constitution d'un H , 1 1 1 a été accueillie par les personnes présen- mètre, qui' règle de'i'à beaucoup trop notre le. atun sen al a en c aquant es port<:s. 
groupe indépendant au sein du parti. Elle revint le lendemain, Mais elle n'é _ t.:s au cri de «Vive la République l » quotidienne vie citadine ? 
Les députés du groupe indépendant tait plus srule. Sa mère Hafize ·~ t ses 2 La maternité honteuse Nous courons donc depuis un bon mo-
sont donc invités à étudier les problè- frères, Ali lt Bckir, l'accompagnaieat. Il y a quelques jours, un marchand ment à travers la verdure des prairies dé-
mes sous leur aspect critique. Cela ne Hatun inforr:na son mari qu'elle allait ambulant avait vu trois personnes, dont sertes ·et nous observons, puisqu'il n'y a 

• d demander k divorce. les allures lui avaient paru suspectes,s'i::l- rien d'autre à voir, le vol solennel d'u::l 
les empechera pas e ~on_n~r !eu.r ap- Mais entretemps, l'incid~nt s'était su. troduire au cimetière dit «Küçük mezar _ faucon, qui trace, tout là-haut, une ample 
probation lorsque la reahtc 1 exigera .. Des voisins pleins de bonne volonté é - Jik», près de Kaz li Çqme. li en avisa la broderie dans l'azur du ciel, quand, tout 
C'est ainsi que, du reste, de l'autre cô- 1 taient accourus. Ils offraient 1 urs bons police. Les inconnus étaient deux femmes à coup, nous sommes violemme::lt tiré~ de 
té les droits de critique et d'opposi - offices en vue de tenter u 1e conciliation. et un homme et ils portaient une sorte de notre placide contemplation et projetés 
't' t t . rs réservés et recon- Hatun ,t Hafize se récrièrent. Il leur fa!- paquet. en avant ! ça y est ! Nous sommes em -1 on son O~J~. . lait le divorce à tout prix. Et cette décla- L.::s agents de la IIe section entreprirent bourbés au milieu d'un marécage. Le 
nus à la maJonte parlementaire. ration catégorique, elles l'accompagnèrent tout de suite une enquête. Ils trouvèrent chauffeur a un geste de mépris : All~h 

LE Ve KURULTA y d'un «exposé de motifs» aussi pn:c1eux dans une tombe fraîchement creusée, le belani versin !. La moteur marche à plem 
qu'injurieux pour Dursu"I. Celui-ci ne cadavre d'un enfant de 2 mois. Des trac..:s gaz; mais les rou·es tournent furieusement 

M. Nasuh1 Baydar note dans l'lk- pouvait s'empêcher de ripost.::r sur le mê- très nettes de pression autour du cou.in- ·en vain, et patient sans trouver de pri -
dam : me ton. diquai·cnt que le pauvre petit avait été é- se; en somme, nous n'avançons plus · 

ment un beau garçon, mais aussi, déci­
dément, le roi des chauffours. Il a ma -
noeuvré avec tant de prudence et d'ha­
bileté dans le marécage, qu'en une demi 
heure il t:n est sorti brilamment. Bravo , 
bravo, Omar l Il arrive maintenant vers 
::lOus avec peine et ressemble, lui, tendu 
en avant sur le vola~t, la petite tête mo­
bile d'une foorme tortue antédiluvienne, 
dont l'autocar, derrière lui serait la rigi­
de carapace chancelante. Bravo ! 

Nous somm'es tous enthousiasmés d'O­
mar. Une dame, pour lui exprimer son 
admiration, n'a rien trouvé de mieux que 
d'entonner, en son honneur, une chan -
sonnette oapolitaine, dont le héros,-croit­
"lle, est un autre brave Omar : 

Guarda Omare quant'è bello, Si l'on considère que plus de 2 mil - Or, A'.i et Be kir qui, depuis le début de tranglé. Allah belani versin !.. . . 
lions de compatriotes sont inscrits au la conversation, se taisaient, serrant les Moins de 24 heures après les «faiS'.!urs 11 n'y a rien à faire. Il faut descendr~.S1 Spira tanto sentimento ... 

(L ) poings et les dents d..: fureur, ne p:irent d'anges» étaient découverts. la voiture ::lè se dégage pas au pl_us vite.: )If. 
a suite en 4ème_pa~e 1 'f é 1 è é d ti 'là !' t N s ---------------------- pas re r ner plus longtemps eur col re . sommes menac s e con nuer a Nous revo1 tous sur au ocar. ou 

ro Une certaine Minas habita::lt à Sama- nous · 1 · 

Costumes turcs à tExpo ition de New.York.- -
'/êVfJ• de 1' Ec.ol• proie aionnelle du aoir. 

1 

Ils se jettèrent sur Dursun et se mirent à i'ed ·usqu'au plus proche vil age - qui sommes en retard de plus d'une heure ·et 
tya, Bayir Sokak, No 22, entretenait de- P J le battre avéc autant de conviction qu~ 1 sera sans doute très lointain- et de la . notre drogman ... Patience, cher Baha 

d . p.iis assez ongtemps des r.!lations iJl&.iti- d' · 
1 v:gucur. Le ·malheureux te"lta de se ~" si nous avons de la chance, arriver en - Bey ! Allah Büyük ! 
d 'f 1 . mes avec un nommé Serkis. Ce dernier a- d d à h 1 t e en rc Quant aux vo'.smes pkins dt .,.. fi'n à Edirn~ sur le char es noma. es, . On r~part. Le soleil est aut, a rou e 

1 , vait promis de régulariser dès qu'il le pour- - d é bonn vc ont(, i's s'empr.:ssere:1t de vid::r couverture en forme de tonnelle, qui pre- infâme. Sur la verte plaine on ul e, sur 
rait cette situation peu normak. Mais le les hem:: en voyant la tournu:e que pre- . serve du soleil. la grande mer géorgique, personne. Plus 
t,mps passait, et Serkis ne semblait nul-

nait l'incirlrnt. d' Et ce serai·t vrai'ment mag,üique d'ê- une seule «Fuite en Egypte•, pas une lement 1sposé à se présenter à l'officier 
1 

A. ce momtn~. un. coup de feu retentit. , , t .. 1 tre parti's en autocar et d'arrivs hum - t~nte de nomades, pas un troupeau er-de l eta c1v1 . Par contre Minas eut U..'1 
IEto;t-ce D..ir:u.a qui avait tiré ? Toujours f . blement sur un charriot ! Nous avons rant, ni un arbre qui soit un arbre... : enfant, ruit dt ces coupables amours . 1 •• il que B k;r r,çut U"IC balle et s'ef - . rencontré J·ustement tout à l'heure un personne. Seule, dans l'azur du ciel, s · 1 · Deux mois durant, elle espéra qu, Ser-ion:::ln. Ali mit e pmgnarà au po;t,g et f . 1 motocycli'ste hi'ssé sur un char, lui et s.a 'ente navigation de quelques grands nua-. à kis erai~ e geste réparateur promis. · ..... en porta chq ou 1'JX ooups son advt:r- machine fulgurante. Ce qu'il était com1- ges sereins, l'hymne invisible et br..:f ..,es 

H · QuanJ elle se •endit compte que cet es-r:iire. Entrltonps, atun avait saisi une que '· Et combi'en triomphant. d'autr~ allouettes enivrées, et, près de nous, l'om· 
1 · • poir était vain, ,lie tordit le cou. un beau 't 

:ocht rt. frappant en P em crane son part, le paysan. qui aig•.iill_onnait a1lè bre de notre autocar, qui nous poursui 
l::r.-. 1. cl'. lui avait frno~uré la tête, de fa- matin, au malheureux enfant qui •n'avait · t · désespérément. 

d, t e tort que d 1 · ,_ · greme:lt ses buffles v1c oneux. · · cor C!Ue 1 cuvelle ~f' répandit sur le plan- au r e Ul rappeu;• ses im Il fait chaud. Edirn'-! est encore loin et 

l
chu. H~ri·.,~ ~r:tr-lenl"nt s'achar;rn, telle u- prudentes comµIaisances pour le pi;u sé - La perspective n'est pas très engagean- uffl d' . é f r 

" , 'a" ' ri eux Serkis. te. Mais nous voyagons sous l'égide de pas un so e air pour nous r con o -
n fun , sur son 2:Cndrc, qui n'était plus ter. La campagne plongée dans la chaleur 

• 1 C' t tout" •t 1 t bl h' t · Dant: · (le voyage que nous entreprenons 
Q..l l .,e .oot• humaine. es ' ce. e amen a e 1s oire ' . , a isé ar la «Dante» semble, .1emble obsédée par le bourdon· 

Quan i ! a,., its d::.' poiice arrivèr.nt, que 1'.l mère dénaturée a relaté à la poli- est précisement org n Pt . et nement du moteur et halète de fatigu.: et 
thr<u:i était néjà mort Ses quatre meur- ce. On l'a a:rêtée ai.1si que SLrkis. La mè- d'Istanbul); nou~ sommes eus . ~ais de faibles•;e. 

l
t:iers fur..;nt t1aduits devant le tribunal re de la coupable, la dame Pertuhi, sera tous, plus ou moms.' avons a~.quis un peu Et fatigués et énervés nous le sommes 
des flagrants délits. Hatun a été con - aussi l'objet de poursuites sous l'inculpa- de fatalisme et estimons qu il est par -

,..,t été confectionnés par les !damnée à 22 ans de prison lourde, Ali 0 tion de complicité. faitement inutile de rrendre l,s événe - (La auite en 4ème page) 
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LEs CONTES 
0
.E c BE:YOQLU > 'v1· e c' conom1· ue et f1· nanc·1e· rc, q • soires de la défense nationale. Or, J'auA -

P 
nlentation des importations étant liée à as Jalouse ? 1 ce/le des exportations, ainsi s'expliquent 

• le~ eltorts AiAantesq_ues faits par chaque 

-~ Nos relations économiques 1 
pay• pour •t1muler 1. commerce d'•xf!Pr-

Par CECILE PERIN 1 canon, ce qui lait swgir un nouveau pro-
- Tu as tort de vouloir introduire une ., l' bleme: celui d'adopter la productioÎl aux 

instance "" divorc<. dit avec autorité, Apres accord commerci· al · diiiérent•• nécessités du oonlmerce ."'"-. 
Marguerite Gerbois à son amie Denise. 1 

1 

r1eur. 

'l'~t ~:i:itj'!~rt~i assez, répliqua l'autre, avec les Etats-unis La PRESS~-:;RNAT;;;ALE ET 1 
qui venait d'exposer ses doléances, ponc- L'EXPOSITION DE VINCI 
tuées d'indiscutablt:S griefs; j'en ai assez ·•• •-+-•••-
d'être tromph'. Si encore Emmanuel sau- Longtenlps attendue sur place, où l'on Turquie, est habituée à vendre ses pro - . ~. . . 
Vtgardait les apparences ! Tu sais par - se plaignait <lepu1s le second semestre de duits par l'1ntermtdiaire du syste1ne du Milan, 31. - L ex:portion de Léonard 
feitement qu'il me rend tout à fait ridi - 1 938 qu'il était désormais pratiquement clearing et à des prix relabvement supe-ide Vine! et des lnv.entions italiennes, i­
cule. Il affiche ses liaisons avec une sor- impossil>lt: de travaill .... r avec les Etats - neurs a ceux en usage sur les marchés nauguree le 9 crt. à Mil.pi, a suscité de 

te d
.. 1 c· . ··1 ,. Unis, la récente concision ou OOùVel ac- . t . Il 1 mso eru:e. tSt tout JUSte s 1 ne m un m .ernationau>.. · tst dillic1le de penser grands échos dans la presse étrangére. 

P<>se pas la compagnie de ses inaîtresses. cord commercial turco - américain avait qu un pays payant tn devises hbres co1n-I D b rti 1 bli' d 
Tu n'imagines pas à quel point c\;st péni- donné aux milit:ux intérl:sses de très sé- me l' A1ner1qul ,et donc so~hc1te par tous _ e nom reux a ces, pu es par es 
ble de vivre avec un homme qui n'a rieuses espéranct.;-;. Les affaires totalemtnt les inarchés exportateurs concurr._,1ts, st JOUrnaux et des revues étrangeres en 
d'yeux que pour les autres femmes et qui arr~tées avec l'Amérique sembla1...:nt de- décidera â donner la préiérence a des font loi. Ont parlé particullérement dei 
ne vous revient, très mom·,:ntanément,que voir reprc:ndre à bret délai et l'industne produits plus chers que ceux qu'il achète l'importante exposition: le c.Voelk -
lorsque l'une d'elles l'a quitté, à moins que américaine paraissait devoir devenir une hab1tut:llt::n1ent. lJ semble donc que seul scher Beobachter> et le c:Volkzeitun > 
cc ne soit lui, volage comme il l'est qui concurrente r'--doutable pour tous les au- le paiement des primes de co1npensation 1 . . , g ' 
l'ait lichée. Je suis excédée d'êtr~ regar- tres pays commerçant avec la 1"'urquie. soit a mêmt: de combler cettë dittére;ice ' de Vienne, la cCollection> et l c.lnforma­
dét- avec compassion par celle-ci. .. , avec Le système des paiements en devises des prix et permettre aux exportateurs teur» de Bruxelles( ile c.Beyoglu» d'ls -
une douce ironie par celle-là, ... excédée libres - clairemtnl exprimé dans l'ar- turcs de vendre aux prix rpond1aux tout 

1 
tanbul. Le c.Venkov> de Prague, parle 

de m'·c:ntendre rép~ter d'un air faussement ticle 9 du traité - laissait entendre une t:n obttna;lt le benef1ce auqu~l 1Is ont 
1 du Grand 1ta.1ien comme un des esprits 

apitoyé par de bonnes amies - non, non, liberté complètt:: dans les transactions. droit r · "l • · DEUX uL·L· 1·~1c1·10NS I · · l les plus unversel.s de l'humanite· le cor 
ce n'est pas de toi qw s ag1t,-«ma pau- ~~ ..._ UN MALENTENDU A DISSIP ' 
vre petit'I! Denise .. •. alors qu'elles ne se Toutefois, deux restrictions s'imposè - . ER respo,ndant à Londres du c Svenska 
Privent pas, par derrière, de se moquer rent immédiatement dont l'un·...: était con- j Or, d'après les . rumeu_rs qui .. circul~nt' Uagblad.et> met en relief :la va:leur de 
de mes malheureux conjugaux ... Je vis tenue txpltc1tt!ment dans l'article cité plus sur place, 1'1mpdress1on qu1l se .. degage est l'Exposit1on consacree à Léonard et qui 
dans une situation fausse, humiliante,i.n- haut. Le pait:mt:nt en devises hbres d..:;s que 11,; traité ne onne pas es resultats que , 
digne ... Je n'ai qu'un moyen honorable marchand1Ses importées des Etats-Unis l'oa tspérait. Un de nos confrères de ia- reurura tous les chefs d'oeuvres des 
d'en sortir: rendre à Emmanuel sa liberté nous dit en effet k traité, ne pourra pas gue turque se fait mè.me l'écho sous la 

1 
plus importante.. galeries d'Europe, en 

- Mais tu ne seras jamais qu'une dépasser ' 10,91 'ro de la valeur des tm- plume de M. Husey1n Avni des bruits St:-! illustrant l'article avec la reproduction 
femme divorcée. portauons totai.ts de la Turquie. C'est à l lon lesquels l'~rticle 9 . (pai.. .. ments en de- : d'une ébauche de ·la fameuse collection 

_ Aux torts de mon mari. dire que si la Turquie importait dans u- 1 vises libres) bten qu'existant ne serait pas J d w· dso •. . l'Ex .. . · · l' · I e m r qw ugure a position . 
- Bien sO.r ... Mais tu connais h.:: mon- ne anne ... com1nerc1ale. pour 100 milhons JTIIS en app 1cat1on. U , , , 

de... Les eu uses d'un divorce sont vite de Ltqs de marchandises elle ne saurait De toutes façons, on rt1narque actuel-1, n, gran~ ~pace est egalement reserve 
oubliées. On ne tardera pas à dire de toi payer aux Etats-Unis en devises libres !ement sur place une inquiétude au sujet a 1 exposition dans la «Gazette du Tou­
d'un petit ton persifleur: c Cette jeun. que io.9io.ooo Ltqs. Or, la Turquie a im- de ce traité et bon nombre de maisc;ms 

1! risme> de Liège, dans la cNational Zei­
divorcée ... > Tes amies auront beau in _ porté d'Amérique en i938 pour i5.680 travaillant avec les Etats-Unis déclarent tung• de Bâle, dans le <Neues Wiene 
sistcr: « Elle n'avait aucun tort. . », on m1lll! Ltqs de marchandises sur un total ttre à court de 1narchandises et ne pas 1 Tagblatt dans la G tte d La _ 

d 8 L d
,. · · 

1
• . ll 1 », « aze e usan 

ripostera : c Ah J Ah ! Il y a des maris e 149· 3J .ooo tqs 1mp0rtabons gé - pouvoir, vu mcert1tude dans laqll'..: e el- , , . 
chevalcsques ... Et ce ne sera plus d'un nérales et e.-i i937 pour 17.290.000 Ltqs les se trouvent, être à même de passer de ne ou l on Slgnale que la France, l'Al­
air apitoyé qu'on te regardera. Crois-tu sur un total de u4.379.ooo Ltqs d'im - nouvelles commandes à l'industrie amé- lemagne, l'Angleterre et l'Amérique par 
mon expérience. portations globales. Dans ce dernier cas, ricaine. ~ciperont à !'Exposition; le cJournal 

- Tu n'as pas autant d'expérience que avec le système actuel, après avoir payé Incontestablement il y a là un malen- de Genève>, le cKoelnische Volkszei -
moi. Que sais-tu de la fausseté et d" la d10.91 %

1
.bd·u t~tal dcs

8 
1m

8
poLrtationsT en tendu nuisible au commerce turco-a .

1 
tung>, le cBader Nachrichten> dans le-

lqèret~ des hommes ? Tu es heureuse ; t.:."Vtses t tes soit 12.47 .74 . tqs, la ur- n1er1ca1n qu'il serait juste de dissiper en . . . . 
tu as la chance d'être tombée sur le mer- quie serait encore restée déb1tr.ice pour u:i mettant au point la situation réelle des . q~el il est question d~ m~~es de dif­
le blanc, l'hommè le plus fidèle de la ter- montant de près de 5 millions. Il_ semble relations _entre les deux pays en question. ferent genre constrwtes d apres les des­
re. Ton mari ne pense qu'à toi, ne s'at - donc que ce système de paiem.:."nts soit A1ns1 que nous l'avions dit dans un ar _ sins de Léonard; le grand quotidien 
tarde jamais hors du logis et ne se tTou- restrictif en ce qui concerne le dévelop- ticle paru le 6 avril - c'est à dire avant hollandais « Am.terdamsch Effecten -
vc nulle part aussi bien qu'au coin du feu, pen:1ent des importations et. donc tout na- la publication du texte du traité - nous blad:., le cVolkstdeutische Zeitung> et 
les pieds dans ses pantoufles. Encore te turdlement des exportations entre les ne nous •tkndons pas pour notre part à 1 De d B · bli 
1 

· ·1 · 1 · d - d · l' · • ' e « n> e mo qm pu e une longue 
a1sse-t-1 sortir sans ut quan ça te plait eux pays, surtout s1 on tient compte ce que lts échanges commerciaux turco -
li manque peut-être un peu de fantai- que le transfert des devises doit s'effec- americams se développent outre mesure à correspondance de Rome et le cNarod­
sie, mais quelle s6curit~ ! tuer dans l'année en cours et être arrê - · la suite du nouvel accord, ceux-ci se trou- ni Listy > de Prague en parlen 

- Cette sécurité, ce paisible bonh~ur, té à peine o~ aura fixé le chiffre global vant handicapés par bon nombre d'obs- abondamment. La prese suédoise 
rnais j'y tiendrais assez, crois-moi pour déhn1t:if des importations. tacl ... s 1natériels mais il serait tout de mê- a publie' · · d' rti"cl et d 

à A d é 
· · · ·

1 
• D' ' . . une ser1e a es e nou-

Pardonner n r s1 Jamais 1 m était autre part le système des paiements me étrange que ceux-ci enregistrent une Il d . 
infidèle... en devises bbres présente de sérieuses nouvelle régression à la suite d'un traité ve es es plus intéressants. Un grand 

Ce disant, Marguerite ne put s'empê - difficultés pour un pays qui, comme la. que l'on a tellement attendu. R.H. espace est également réservé à l'expo-
cher de rire, tant cetre hypothèse lui pa- sition d3llls le cGoteborgs Handels ecy 

raissait invrai~cmbla, absurde • lllÎOf•fila ll. OfiS e l i•ommental· feS SjofartstîC1ning•, dans le cDagens Ny-
bouffonnaJe même .. Infidèle ! ce bon gra- ~ 
con placide qui n'aimait rien tant à ses heter>, qui reproduit la célèbre Jocon-

heures de loisir que de bricoler dans la de l' Etranger de et dans le cSydsvenska Dagbladet.. 
maison, ~t qui n'avait prêté la moindre Un article publié par le quotidien fran-
attention aux oeillades de telle ou telle çais l'cEclaireur du Soir• avec une re -
des amies de sa femme qui n'auraient pas Siluaiion d'attente de l'écon omie conduite par le mm1stre d'Etat, comte od ti d 
'té f•ché-, b1' •n shr, d· 1'et•.r quelqu.- V 1 . M pr uc on e la cJ oconde> est égale -..: H ..... ... u .... - mondiale o p1 <l1 isurata et l'allemande par le 
trouble dans l'eau dormant~ ù'un mfn3- Dr. Trendelenburg. Au cours des travaux ment très intéressant. 
ge si scandaleusement uni... Rome, .1er - Le cadre de l'éconotl];e le comte Volpi, continue le journal, mit 

_ D'ailleurs, reprit-elle, i~ lJeut bien mondiale se présence au printe1nps d en lumière la nécessité d'unë collabora _ 
faire ce q.ui'l veut. Je ne suis pas jalouse 11939 incertain et confus. La situation d'at- tion encore plus étroite et plus efficace 
t:t ne l'ai jamais été,même quand oous é- tente dans laquelle se trouve le monde en des deux industries italienne et allemande 
tions de 

1
eu.1es 1nariés ... Alors, au bout pro1e à la de:;or1entation du marchtt des ·et re.."1.contra sur ce point l'approbation 

de dix ans de vie en eommun, tu r:om-lmatières premières et à la baisse du com· pleine et entière de la délégation alleman­
Prendsj Aussi, si je me trouvais dans ton merce 1nt~rnacionul en est sans aucun dou- de Les r..Basler Nachrichten > concluent 
cas, tu peux être süre que je n'irais pas , te la cau!:>ê'. Presque partout, on noce un en affir1nt:1.nt que cles négociations entre 
Pour si peu de chose, détruire mon foyer. ralentissement de la production indus • les deux groupes ont penn1s d'obtenir des 
E.mmanuel st lassera d~ courir à droite trielle excpetion IBJ1e pour les secteurs Jn- résultats très satisfaisants. > 
et à gauche. Il te reviendra finalement . tére.ssés directement au programme du r~- Le minerai transporté d 'Erythrée en 
En attendant, tu as u~e situation envia- armement, tandis que malgré les JarAes Italie 
blc, un nom estimé, et tu les po-drais par- subventions acc:.otdées par /es caisse. s pu -

1 d Massaoua, 1er - Le minerai de fer ex-
ce qu'il a des pass.ades, sans conséquence b 1ques sur lt:.~ueJlÇ:S elle s'appuie ans 

tu 
• j 

/ 1 
• · te trait de la 1n1ne de Ghedem et embarqué 

le vois bien ! Il ne s attache à aucune presque tou~ e:; pays, a aene pers1s 

1 
d 

dans le port de Massaoua pour être a -
ne les entretient pas, ne te cause aucun ans fttconomie ajr1c;oJe . Le con1merce 
ton mat~riel. Crois - mo1, patiente,sois international (sur lequeJ les arands pays mené en Italie, est monté au cours d\:s 
· \ " deux premiers. mois de l'année; à 1.1oo 
tnduliientc; db:iai&ne le.s cancanières et exportat.eurs ont pointe Jeurs .espérances 

1 tonnes. A la suite des «essais> faits en !-
Place-toi au-dessus du nd1cule. Tu n'igno de reprise, -naageant la bateu/le sur es 
tes rien, donc tu n'es pas trompée. Et sur-·1 principaux n1archés) a marqué, au cours talle aux hauts-fourneaux de Bagnoh .,il 
tout ne t'avise pas de devenir jalouse ; 1 des deux premiers mors de cette année,u- a été constaté qu..;: ce minerai avait un 
• . J d' · è · 1 pourctntage de ter de 55 %, fer que les 

c est trop bête et cela empo1sonn·~ tout. ne 1trunut1on tr s nette par rapf)OTt a a t. h . . . dé _ 
Elle laissa Denise ébranl~e. 1 même période de I938; diminution à la- i: ;:;ciens ont clare exempt de toute + 1 quel.le se rapporte égalemenr celle du rra- P eté et de toute trace de soufre. 

Divorcer, comme elle y avait songe I tic maritime et de• industries qui en do-\! La rirochaine conférence baleinière 
clans un moment d'exaspération, c'tait,a-1 pendent. Qc.:ant à l;.;. situation monétaire mondiale 

LE DEVELOPPEMENT DE L'ELEC-

1'RICITE DANS DIFFERENTS 

PAYS 

--0-

Fancfort, 31. - D'après la c Sofina • 
la cFrankfurter Zeitung> reporte d'itn­
portantes statistiques sur l'augmenta­
tion de l'énergie électrique dans dif -
férents pays jusqu'à l'an 1938. En gé­
néral et malgré la dépression qui s'est 
vérifiée en 1938 et au cou rs des an -

nées précédentes, la production élec -
trique a partout augmenté. Voici q uel­
que chiffres exprimés en millions de 
kws. 

En téte de tou s les a u tres pays de 
trouvent depuis longtemps ~es Etats -
Unis qui ont passé de 90.084 kws à 115 
mille 176 en 1937. On a vérifié par con­
tre, une légère diminution en 1938 et 

sa production n'atteignait plus que 108 
mille kws environ. Vient ensuite l'Al­

lemagne qui, de 30.660 en 1929 est pas­
sée à 47.737 en 1937 et à 53.847 en 1938 
marquant ainsi une augmentation glo­
bale de 75.6 9;,, Puis l'Angleterre si -
gnalant respectivement: 17 .584 - 31 
782 - 32.680, avec une a ugmenta­
tion de 83. 7 % , puis '1a France : 14.353 

Pr~s tout, comme le rusait Margu~~te,bou 1ncernat1onale, e/Jt: s.·est laite instabJe.

1 

Hambourg, 1t:r _ D'après des nouvel­
lev_erser une existence bien organ1~ée et L.e repliement de la J1~re par. rapport au_ lts en cours, des pourparlers préliminai· 
qu1, les infidélit& d'Emmanuel m1s:s à dollar semble destiné a .entrainer avec ;u1 res seraient déjà engagés pour la réun1on 
Part, ie manquait pas de confort :.i1 d'a- 1~ franc beJ&e et /e flor1n ho/land&!> tari- à Londres (qui aurait lieu au mois de 
&rément. Qui pâtirait le plus d'une telle dis que lts afflux exceptionnels d'or aux juin) d'un..: conférence baleinière inter _ 
Séparation ? Ell"c:, à coup sûr , beaucoup Etats-'!n1s peuvent en conSéquence con- nationale où le Japon serait également 
Plus que l'infid~le pour . qui elle n'avait du1re a_ une ~év1s1on de l~ parité or de l_a ~epré~c..:.1té. LL résultat global de la pêche 
llmais éprouvé des sentiments véhéments m~nnBJe amer1ca111e. Est-JI pe.rrrus de pre- à la balein.: c.n 1938-39, d'ap:rès les cal­
~ ~ 51 le coeur, s'en 

1

éta1t mêlé l Mais voir u~ pr~he .et jraduelle amél1orat1on culs n~rv~g:ens, aurait été de 2 ,65 millions 
<:était une qucst1on d arn~ur-propre plus de la. s1tust1on econom1que et /1nanc1ère de banls, soit ·~nviron 442.ooo tonnes.Ct:s 
que d'amour. Mieux valait, sans doute , mondiale ? chiffres indiquent par rapport à la cam _ --:- 18.162-19.234, avec une augmenta­
<<>mme le conseillait la raisonnable Mar- Le charbon ei le pétrole en Albanie pagne précédonte, une diminution de près t1on de 56 % . Au COUl'S de l'année 1938 
&Uerite, continuer à se taire, à fermer les Tirana, ier _ Parmi les iichesses d< de 25 %. _<hose qui apparaît aux person- 400 kms de voies ferréea ont été élec­
Ycux. 1 - ~ l'Albame, figurent au premier plan les nes competeitts comme très surprenante, tifiées; en France 374; en H ollande 265. 
Qu~lques jours plus tard, à une heure charbons lossiles, le pétrole et les as _ étant donne que le nombre des baleinières, - .,_ ,..~-- • _ 

>mprévue, Denise vit arriver en grand é- phaltes, .,__, grande partie faiblement uti- a été, pour cette campagne, plus grande LEÇONS D' ANGIAIS ET D'ALLE-
llloi, comme une personne qui apporte u- li . que lors de la denuère campagne. MANO ( d 

1 
sées. Les lignites de Telepem, de Corc1a, . prépar. p. le C011Dmcrce) donn tel 

ne nouvelle sensationnelle, une ~· eurs de Craba et de Tirana sont susceptib!.s L'augmeniation de la production du f . 
tclations communes, Monique ignd0'.'• d'une exploitation avantageuse.' convena- charbon dans 1 Rh par pro ' <hpl., pari. fran ç. - PJ"ix.modea-
qui, levant les bras au ciel, lui cria es bl . a UI tes. - E cr. cProf. H .> au journal. 
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Une escadrille de desirôyer!.s anglais _ ........... en navi,ation devant Gibraltar 

LA NOUVELLE CHAMBRE LE MARIAGE DU DUC 
HONGROISE DE SPOLETE 

Budapest, 31 A.A. - La nouve!l1; Ch&m1 Florence. 31 A.A. - Le mariage du duc 
bre d<S députés, convoquée le I" iuin pa d lè 1 · 
!e régent, se réunira, selon la tr'ldîtion, 1 ~ p0 te avec a pnncesse lrè:l.e de 
troisième jour après la date de sa l'On- Grèce, se déroulera à Florence le Ier juil-
vocation. let. 

j}fa1"iti111e 

. ... 
.... . . .... .... . ... . " ..... 

DlllATICA 
SOC. AN. Dt NAVIGAZ IONE - V E NEZIA 

D~pa,.t1t p<JILr 

Pirée, Brindisi, Venise, Trieotl' 
Du Q11ai1 d' Ga.la/a tou1 /,. 

ci JO h..urt'a p•·tei8e• 

Pirée, Naples, :\larseille. CH!11~s 

1.J!JlRIN.\Lt:; 
Rlllil 
Al>RIA 
l\UHI 
ADRIA 

1'1TTA' dt HARl 

1 l(;l\H.; Ul\IMI RCl .\I ES 

Pirée, N•ples. :\larseillt', Ciênl's 

Carnlla, Salonique. Volo, f irée, Patra.­
Sa11ti-Quaranta, Rrindi•i. A11!'~11~. 

Yeuise. Trie;te 

Salonique, Mételiu. Ir.mir, Pirée, Cala 
mala, Patnc•. Rriurliqi, V e11i~c. TrieRte 

Bourgaz, \ ' 11.ma, l'onsta11tz1 

Sulma, Galatz. Brnll• 

C•llPIDOr.r.ro 
FEN!l'l..I 
MF.liANll 

'BBAZIA 
VE'TA 
BO~FtlR1I 

A LR n ·n 
SP \RTIVENTO 
TSE(I 

~WART11·E~TO 
>E~TA 
Il EHA :'\O 
l~EO 

1 ESTA 
ln:RA:lll 
Hll,'f"OKO C.• ll PIDOl1 LIO 

En colnc1ùe11re en ltali1• 111·ec les luxueux bateaux 
Lloyd Trie.ti110 pour les toutes dcstmations du rnonrle. 

2 Juin 
H .luîn 

lG ,Juin 
2:1 Juin 
.';WI .Juin 

a Jniu 
17 Jnin 

1 Juillet 

1 .luiu 
15 Juin 
2fl .lnill 

H Juin 
:!:.? .Juin 

H .TnillPI 

Hl 11AÎ 
14 .luin 
2~ J111n 

2 Juin 
8 ,fuiu 
14 .Tnin 
l () ,Juin 

S .Juin 

Strvice ace61eré 
Eu r.oïncide. t 
Briudi11i, Ve.· 
nue. Trie1te 
lt"I Tr. ~· l rt:. 
tu1ne l'Enropt . 

Dco Quai• d• 
Ha!aLa à 10 b. 

JlT~C"l'<fl 

t 17 benrr 1 

l 17 beU1'tL 

!. 18 bearea 

1 li ht-tlttl 

14 .Tnin l li br.ure:• 
~2 .T uin 
:?8 .luin 

Jcs Socif'tés !t.ilia et 

Facilités de voyage sur les Chem. de Fer de l'E.tat italien 
RF:DUCTIO~ DE 50 •,., 5ur le µarcou:s ferrovi1tire italien du port dr dCbar· 

quement A Il\ lront1ère et ,le I& frontière 11U pnrt d'em­
h1trquemc11l à tous J1,s p118Sa.t:ers qui entreprendrons 
un voyai:e d'aller et retour par les paquebots de la 
Co111plll(11ie • ADRLA TIC.\.._ 

En outrl!, elle vient cl'iustitu.•r aussi iles billets 
ù1recUJ pour Paris et Londre,,, da Venise, à des prix 
tres rédoiUJ. 

Agence Généra le d'Jstanbul 
~ar111> lskclc~I l ô 

Téléplrnuc 441:177-8-!l, Aux .. 
t 7. 141 '.\l umluuw, Galata 

bureau• de Yorage• :'latta Tél. 44914 f'6641 ,, " ., w J,its " 

l'entrée : e à la raison, pour leur qualité sembla- Berlin, ier - Au mois de mars de cet-

ble à celle des meilleurs fossiles de l'ls- te année, on a extrait dans la Ruhr, 11 •••--- ------- -----------··-----------------------------­
- Msr.iuerite a tué son mari ! 
- Tué son mari 1 Pas possible 

trie et de la Yougoslav1.,;. Le pétrole de la 1nillions 229.b14 tonnes de charbon con - J 
! Po·J.r- é~ d " r r.1on e uevoh est également utihsable tre 10.360.183 obtenues au cours de la 

quoi ? 
- Il la trompait ... Oui ... avec la bon­

ne ... Etant rentrée à l'improviste, Mar -
~Uerite les a surpns en flagra:lt délit,dans 
a chambre de son mari, ma chère... Elle 

n'a fs.it ni une: ni deux, a saisi dans le ti­
ro 1r de la table de nuit un revolver qui t .trouvait chargE, et pan ! pan! a tiré. 

Ut est mort, la bonne n'a rien eu. 
~- - La bonne .. Qu'est-ce qu'elle dit, la 
vonne ? 

- Oh 1 bien, elle a expliqué cynique -
~cnt qu'en lui indiquant cette place on 

1
avait pr~venue: « Attention à monsieur! 

pour l'hydrogénation et peut contribuer même période, l'année précédente. 1 
à la couverturo d'à p·<u près toute la quan L'autarcie n'es! pas inconciliable 
tité de carburant nécessaire à la motori-
sation militaire et civile de l'Italie. La avec le commerce mondial 
capacité des gisements albanais est éva- Genêve, ier - A la réunion de /'as-
luée à plus de I :z millions de tonn..::s. La semblée annuelle de la Banque l nternat"ÎO­
production annuelle des 250 puits en ac- nale des Règ/ement[f, q ur a eu lteu CèS 

tivité est aujourd'hui de 150.000 tonnes, 1ours derniers, le président de la Banque, 
quantité qui sera, pour le moins, doublée. a dit, entre autres, dans son rapport 
Il est possible, d'autre part, d'~xtraire des « que la te~dance à J'autarcie1 qu1 s·e:st 1 
asphaltes de Seleniza, des bitumes hydro- plus ou. moins . acce~t.uée dans tous les 
génables pour la productioa de carbu - pa;rs, n est pas inconcil18!'le av~ la re. - f 
rants et utilisablt:s pour recouvrir les rou- prise ~ti c;ornmerce modndi:l:tB A l appui d.e J 
tes. sa the.se, l~ _président ~ a . R. I. a d1t 

outes y passent.> Mais, avait-on ajouté 
•tiadame n'est pas 1alouse: elle n'y voit La réunion industrielle ilalo-
que du feu ... > Alors, quand elle s'est pré- allemande de Cassel 

que la poltt1que autarcique et la politique 
des arn1emt1nts tendent à provoquer t6t 
ou tard une augmentation des importa­
tions quÎ ~e vérîlie d'autant plus vite que 
la production concerne des biens non com­
merciau x et de consommation lente, tels 
q ue les armements et Je:; produits ace~-

~tée, plus que la patronne, elle a re - Bâh:, 1er - Les cBasler Nachrichten:t 
htdE le patron. Et comme elle l'a trouvé 1 annoncent que les travaux de la réunion 
"~•ez beau 1arçon ... Hein 1 Qui l'aurait industrielle italo-allemande à Cassel sont 

(La a1it• •n 4ème pa~e) 1 termin~s . La délé&atioa italienne était 

DEUTSCH E O RIENTBANK 

.. 
' . 

FI 1 1 

• ' FILIALE DER \ ' , 
' DRESD N ER BANK 

ISTANBUL-GALATA 

ISTANBUL-BAHÇEKAPI 

IZMIR 

TELEP H ONE : 44.696 

TELEPHONE : 24.410 

TELEPHONE: 2.334 

i<.G \1"1 1.: 
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D'Istanbul à 
Edirne en autocar 

--<>--
(Suite de la aème pa~e) 

aussi. 
L'uniformité du panorama et un cer -

tain malaise pèS'ent un peu sur tout le mon 
de, même sur les cas> de la compagnie.Le 
photographe - amateur, en effet soudain 
assombri, a tourné le dos au paysage et a 
mis son appareil au repos; I~ naturali te 
a trouvé le moyc:i, malgré les secousses et 
les cahots (bienheureux soit-il!) de s'as­
soupir et de faire trève ainsi à s,;s préoc­
cupations ornithologiques; le Toréador ne 
se fait plus entendre; il a perdu tout cou­
rage et tout son talent de ténor; l'archi­
tecte de Campobasso - lui aussi, süre­
ment ! - a mis au ralenti sa galanterie 
et suce en silence - barbiche au vent et 
coeur légèrement appesanti - un~ pas -
tille désaltérante que lui a offerte la jeu­
ne fille aux cheveux couleur aile de cor -
beau, celle qui a, dans ses yeux si noirs, 
lorsqu'elle vous regarde, la caresse et la 
douceur pensive d'une belle Madone by­
zantine; et l'icône rusS'e, enfin (Oh ! pau­
vrette ! Mal de mer ?), a incliné son pâle 
visage devenu plus pâle encore. 

* Et d'Edirné toujours aucun signe, au -
cun indice, rien ... 

Dans la chaleur opprimante et la dé -
solation de la plaine, le moteur insiste 
toujours, obsédant ! .. Nous courons, nous 
courons. 

Pour nous distraire, Omar ouvre tot1t 
à coup la radio, qu se trouve à bord de 
l'autocar. Le monde est dans l'anxiété : 
il souffre de la préoccupation morbide a':.. 
la guerre. La station d'Ankara vient de 
transmettre: « La Turquie a signé un trai­
té de garantie mutuelle avec l'Angleter -

·re> ... 
Et d'Edirne, toujours aucun signe, au­

cun indice, rien. L'aurait-on transportée 
ailleurs, par raison stratégique ? ... 

Nous scrutons tous, avec anxiété, la li­
gne onduleuse de l'horizon, pour voir s'il 
n'apparaît pas, là-bas, un minaret, une 
touffe d'arbres, un miroitement d'eau. 
Nous voyageons déjà depuis huit heu -
res !. .. 

Edirn·e, l'ancienne Adrianopolis, n'a pas 
été transportée ailleurs. Elle est tOUJOUrs 
là, à sa place; entre la Maritza, la Tunca 
et !' Arda, dans un anneau de verdure lu­
xuriante, fière de ses jardins pleins d 'a -
mandiers et de roses, riche de vie et d'art, 
gardienne jalouse de la plus enchante -
ressc des mosquées que le prodigieux Si­
nan nous ait laissées, honneur de la vieil-
1~ et orgueil de la nouvelle Turquie (x). 

GUIDO FABRIS 

.Jeudi t Juin 1939 

LE PRINCE PAUL ET LA PRIN- LE TRAITE DE NON-AGRESSION! 
CESSE OLGA A BERLIN GERMANO-DANOIS 

---0--

Il sera soumis aujourd'hui 
au Folketin 

:1 LA BOURSE] 
Le programme de la journée 

d'aujourd'hui -. ..- Berlin, 31 - Le traité de non-agression 
·~ntrc l"Alltm&gne t t le DanLmark a été si-

1 BerJin, r - Le Führer se rendra ce m a- , . , . . , 
• 

1 
gne à midi, a l'Offic. des Afra1res etra n-

tin en personne à la gare pour rec-;oir e gercs du h'.eicn, par le mm1stre des Affat-
prince Paul et la princes<:e Olga. 1 sera res étrangeres M. von HtbbenLop et :rv 
accompag.1é par le Dr et Mme Gocbbtls 1. 1-it rlo! S:rnl, mm13tre du Danemark. Le, 
et par M. ct Mm..! von R ibb<:nlrop. 

Après avoir passé, 
pri:ice Paul, sur le 

eri compagnie du 
front du bataillon 

d'honneur, le Führer conduira ses hôtes 
au châtea:.i de Bdlevue où ils arriveront 
V'~rs 16 heures. 

A 17 h., le Führer recevra à la chancel­
lerie le prince Paul et il lui rendra sa vi­
site à 17 h. 30 au château Bellevue. 

A 2oh. 30, banquet de gala en l'honneur 
des hôtes au domicile particulier du chan­
celier. 

texte comporte aeux arlicks et un prow- j 
co.e a e signature. 

._; est le m1rustn: des Affaires ürangères 
danois lV!. .l.Viuv1,;k qui a annonce a Ja l"-a­

Clw lu •1~:iatun: ou C!ocument en aJOUtant 
QU<! c'est la une contnbuuon nnportantc: 
a la paix europeenne. Le traite stra sou~ 

' mis, pour rau11cauon, au t'·olkeun oemam ' 
lUUJOuru llUl) , a nuui. Un prtvon: qu tl si:-
ra vute a un1,; t.rcs granae maJOnte. 

---0---

En marge des aerruers incidents 

· Un atelier pour la prcduction de la soie 

l_ja p rt•sst"' tu r<1 u e 
tf e C() Ill êl li Il 

à Diyarbakir 

~-----

Pas jalouse ? 
--0--

Aukara 31 i\Iai rn3!J 

Act. Banque Ottomane 
Act. Banque C«ltrale 
Act. Cimenta .Aralan 
Obl. Ch. de fw Stv.-Erwrum l 
Obl. Ch. de fec Siv.-Erzurum Il 
Obl. Empr. intéri&Ur 5% 1933 

(Ergani) 
Emprunt Intérieur 
ObL Dette Turque 7~ ~ 1933 

tranche l ère Il m 
Oblig&tion. Ana.toile I Il 
Obligation An&tolie m 
Crédit Fonciw 1903 
Crédit Fonciw 1911 

tHEQUES 

Lt.q. 
.-l.~JÎ 

lU.JV 
:.!:l.7f> 
es.-

al.­
lOtJ.50 

!1.-
1~.liU 

19.7U 

19.-­
HUif> 

Hl.47 
41.flf> 
40.20 
111.­
lOa.-

Vendredi matin le régent déposera une 
coüronne au pied du monwnent aux tnorts 
de la guerre. A 10h.z5, il assistera à une 

parade armée donnée en son honneur à 
Charlottenburg. Le soir, représentat10n de 
gala des Maitres Chantturs de Nüremberg 

J. oJUo, ..1.. - Le .: .1. all.lura » ecnL que 

1 
l invasion o.e _ la .Mungoue est l'mwce 
ue la reaJ.IBation a. un accora 1;ecret en- (Suite de la 3ème page) t.:hauu~ Ferwctur~ 

à !'Opéra. 
Sam .. dt matin, le prmcc signera le· Livre 

d'Or de la Ville d.f Berlin. 11 se rendra 
ensuite à Postdam pour deposu une cou­
ronne sur la tombe dc Frédéric Jl. li dé-

Jeunera ensuite av~c lvl. vo:-i rtibentrop, 

prendra le thé avec M. Goebbels et dmera 
avec M. von l<ibbentrop encore à l'hôtel 
de Kais.:rhoL 

tre iüo:,cou et i...i1uL1g.K.111g en vuu u en- (Suite de la 2ème page) Lo-"---
v cru ? Marguerite m. s'était jamais méfiée L&.Ul._ 

sul:i1er un rcgam ue vigueur a ia \.:ni- P.R.P. et que le nombre des hommes en de rien ... Le modèle des maris ... Pauvre New-Yock 
. âge d'exeroer une activité politique, h 1 c• 1 ··1 1 · · ne qm e:;L c11 pL·oie au uccouragcineuL. . . . • omme est pour ce a qu i se p a1sait Paria 

L ù out· al co 1 1 . 1 sur une populat10n. de 18 nulhons d'a- tant à la maison ~.-"an 
v J i i ::.ë uc aux ;:,ov1eLs ue ic- . • ·· · -.... 

. mes ne doit pas etre de beaucoup su-
1 

D · 1 · d t t · · !lecmr aux. cuu:;equence,,, evcnweile.s , . • . en1se. p eme e s up ·ur, se a1sait et Genève 
ue cette action. pencur a ce chiffre, on pourra se ren- ~ongeait. Tous les excellents conseils que, Am•te.rda.m 

dre compte de l'étroitesse des liens en- si récemment, Marguerite lui avait pro- . 
tre le Parti et la Nll!tion. Et l'on cons- digués, lui rev naient à la mémoire. Le Berlin 

f\ kUlV.L.ti 
--0--

1 Steriinc 
100 Di.llara 
100 ftanœ 
100 Lir• 
100 F. auiaee 
100 Florina 
100 Reilch.wnark 
100 Belgu 

o. 113 
l~ti.M:.!ô 

a.jbiJO 

ti.titi 

:.!t:!.65<>0 
tit:!.U&:.!f> 
au blb 
~ l .flti:.![J 

Dimanche, il déjeunera chez .IYi. Goe- Rome, 31 A.A. - Le cnei du '1 ravall 

tatera aussi que c'est à la nation tout 
entière que les ministres rendent des 
comptes détaillés au cours des travaux 
du Kurultay. 

foyer, la sécurité, une situation eriviable, Bruxelles 
un nom estimé, la patience, l'indulgence, Athènes 
le pardon .. . Eh bien ! cela n'avait pas Sofia 
pesé lourd pour la bonne conseillère; ·.:!- ,... _ _,_. 
le n'y était pas allée de main morte! ---....·id 
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ring à G'iltow près de Postdam et sera à du t<e1cn, ;M. ruer!, a quitte .Komc en-
Et se sentant pour sa part moins déci- Va.r.ov1e 100 Zlotia nouveau l'hote de lVl. liocrmg au dmer 

dans la galerie Dorée du chât'~au de Cnar­
lottenburg. 

Lundi matin est rtserve pour la visite 
des musées. Les visiteurs seJuu.m:ront en­
suite à titre pnvé JUSqu à Jeudi .:: t quitte­
ront &rlm le soir du !i-1> par trai• spc:­
c1al. 

LES RELA-1 IONS 
COMMl:K<.;IALI::!::> 

Gl::KMANO-POLONAl~t:!> 

Varsovie, 1 A.A. - Le Sfuat a ratifié 

li am ea Alltmagnc. 
dée que jamais à sévir : Budapüt 

- Heureusement, soupira-t-elle enfin Bucareat Ul'oji:. J:!,.JU-'LU::;101 
LJAf'oj::i UNE J:!,LULE 

C'est dire que le Kurultay a un rôle 
vital à exercer sur notre marché ; c'est 
lui qui rédige ou modifie les règle 
ments du Parti. 

- que Marguerite n'était pas jalouse. Qu' Belgrade 

Akron, (Üh10) z A .A. - 42 écoliers âgés 
de o et .u ans et deux maitres 0 ecole, lu- Le programme du parti est la prin -
n :nt blt:ssés à la suit. d'tue explos10n Clans cipale source où le gouvernement pui-

est-ce qui se serait passé si elle l'avait é- YoJrnhama 
té ? Stockholm 
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1 école de la petite ville ae balberton. se son inspiration. C'est au Kurultay LES 
Un app1cno qut· 1 explos10n tut provo-! que la Nation et le Parti se donnent la 

quee par l'accumulation de gaz utilisé . . 

CONSTRUCTIONS 
D L'ITALIE LE COIN DU RADIOPHll.E 

-0--
pour le chau11age de l"ecol-. mam. 

Le bâ.timtnt ..,.- une maison <l'habita- Saluons le Ve Kurultay avec ~spect. BALANCE ET PREVISIONS 
tien proviso1remei"it transformée en école 
en attend:int la construction de :iouveaux 
locaux scolaires - s·écroula, provoquant 
la cnut<; a .. s enfants dans la cave. La plu-

LE VOY AGE DES SOUVERAINS Rome, 30 - Le point le plus bas a-
ANGLAIS AU CANADA yant été atteint en 1935, les construc-

l ' o!>lt::;, <lt l-<adiodit f u~ion 
<le 1 'urquie 

part dts c:nfants fu.-ent blesses par des dé­
bris de toute nature qui tomberen.t sur 

--o- tians navales du monde ont marqué suc RADIO DE:. TURQUIE 
Victoria, 31 A.A. - Les souverains bri- cessivement une légère reprise : de 489 ...-

l'accord add1ttonnel commercial avec le eux. Il y avait 75 écohers dans le bâti­
ment au moment de l'explosion. .Kt1ch desune a aaapter les echangcs aux 

tanniques quittèrent Victoria à 18 h. 20 à mille 016 tonnes en 1933, elles ont pas- RADIO D'ANKARA 
bord du paquebot Prince Robert à desti- Lon«ueura d'ondA• · J.639 8-i.~. 

sé à 3.033.593 tonnes de 3·auge en 1938. • - · m . - J. ,,.- , nat:on de Vancouver . 

(Traduit de l'italien par H. Glavany) dermeres modihcauons .terntona1c:s, Je 
traite a.: commerce avec 1 UXSS et 1 ac-

---v---
LE MI lSTRE DE LA JUSTICE 

DU R~ICH EN lTALIE 
* 

Pour l'Italie, la diminution dans les J. 9,74. - J.5.J.95 kca j JI,7o - 9·'*65 m. 
12.30 Proll'.ramme. 

New-Westminster (Colombie britanni- constructions s'est limitée à la période 1 .• _ 3~ ~ ~ Muslque turque. 
que), 1 A.A. - Les souverains britanniques comprise entre 1932 et 1936, puis il y a (x) De ces colonnes aussi nous adres- corn polono-c:sthonien. 

sons notre pensée reconnaissante au gé -
é 1 K

A • D" "k I t Gé é 1\ Les accorus enu·eront en vigueur des n ra az1m in , nspec eur n ra 
de la Thrace, qui, informé de la tournée! leur puollcation aans le JOurnal 0111c1<:l. 
organisée par la cDante> d'Istanbul, nous Lcs contmg(;nts ues exponauons po10-
a aimablement facilité le séjour à Edir- naises vers le .k...:tcn, au cours des trois 
ne et nous a pourvus d'un guide courtois 
pour la visite des mosquées et des autres 
monuments de la ville. 

mots pro•:nams, seront réauits 'Jt: mo1ue, 
comparativement a 1 titat actucl. u s agit 
spec1a1ement des expewuons u'arttcle.; en 

LE SURVOL DE LA BOHEME ET DE 1t:r, ue cereales, de produits dt: 1 e evag~. 
~ Lette reauct1on, aéctdce lors ae la acr -

LA MORAVIE EST INTERDIT 

---0-- 13.00 L'heure exacte ; 
. . . quittèrent Victoria hier à I8 h. 23, à bord eu une légère reprise en 1937 et un im-

Littona, 3I A.A. - Le mm1stre de la du Prince Robert et retraversèrent le dé- - Inlormatlona ; 
J ust.le · du xeich Gürtn(;r accomi>agn•: 1 t .t d G . ' d t à V portant redressement en 1938 annee du- 8 11 • . • • roi e eorgie, se ren an ancouver.I . . , à u ctln m<!t4oroloalque. 
par de nombrcux magistrats allemands, d'où ils partirent, par train, à 22 h . os rant laquelle les navires lances la mer 13.15-14Mu1tque de Jn•z. 
v1s1ta et: m~ tin Littona. pour Jasper. par les chantiers italiens représentent 

---0-- plus de 93 mille tonnes de jauge, dont 
LE CANAL DE PANAMA LE CONGRE INTERNATIONAL 63.388 tonn. Qtmstruites pour le compte 19.oo 

Washington, I A.A. - Le Sênat vota par 19.35 Mu•lque de danse. 
50 voix contre 16 la loi autorisant la DES PAYSANNES des étrangers. Fn plus de l'Italie, il faut 

19 30 Cuuserte 1ur l'aar.iculture. 
construpuon d 'écluses supplémentaires au --<>- signaler l'Allemagne qui a construit · 

Londres. T A.A. - L'ambassadeur d'Ita- 19.45 Muslqu" u1rque. 
canal de Panama. pour le compte des autres 51 pour cent 

lie et la comtesse Grandi offrirent hier, 20.45 Musloue turque. 

Proaramme. 

--o- mere session aes ·comnuss1ons gouverne- RETOUR A LA MERE-PATRIE dans les salons de l'ambassade d'Italie. des navires lancés à la mer, tandis que 
une récep.tio:-i en l'honn.,: ur de la marquise l'Angleterre a construit pour ~es payd 
Medici del Vascella, inspectrice des Fais- étrangers seulement 20 ~( du tonnage. 

ln1ormatton1 ; 

Berlin, 31 A.A. _ Le Moniteur officie! mentales polono-alltmandes, d..ovmt ne-

1 

--o-

du R~_ich p~b~ie un~ ordonnance établis- cessaire a la suite ae l'aci;umwa(!oa oe. Livourne, 1. _ Hier, à 1 heures 30, 
sant 1 mterdiction de survoler tout k pro- 1 creances po10na1ses gelées en Alle111agnt. l C"tt · d" M · -
t t t d Boh• t d M · L'" ' e vapeur 1 a 1 essma a ramene ec ora e eme e .: orav1e. m- ---0-- 1 ' · · · 
terdiction oe s'applique pas aux avtons de un nouveau groupe de 300 fanulles 1ta-
l'armée a!lemande, aux avions du gouvt-r- L'AMBASSADl:.UR D U.R.S.S. A Iiennes rapatriées de la Corse. 
nement, ni eux appareils des lignes régu- V A R ~ 0 V 1 1:. ---o-
lières ayant reçu l'autorisation snC:c1al~ Varsovie, l (A-:A~J- _ Le nouvel am-
du ministcre allemand de l' Avia·tion. 

bassadeur de l ' U.R.S.S. M. Charonov, 
j1emettra ses lettres a.e créance au pre-

LE LIVRET DE SANTE INDIVIDUEL Sident de la Républl.que le 2 juin. 

--0--
Paris, 31. (A.A.) - Un arrêté du mi­

UN RECORD DE VITESSt: 

La VJt !:)poJ·tive 

HIPPISME 

LE PRIX DE LA VILLE 
DE VARSOVIE 

Varsovie, 1 A.A. - Concours hippiqu ... 
internationat1x : 

Bulletin météorolOll'.lque. 

ceaux féminins italiens et première délé- Il est à noter les encouragements du 20.15 Musique tun;uc. 
guée italienne au Congrès int.:rnational 21.30 Causerie. 
de3 paysannes se déroulant ces J. ours-ci à Régime Fasciste pour le développement 21.45 

d 1 · h d "tali 1 Cours tlnanclera et a 11iicolee. Londres. e a manne marc an e I enne - e 
21.55 Disques. -----------------! programme des constructions nouvelles 

ALLEMANDE;.. navales prévoit pour la marine mar _ 
22
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IELEVES D'ECOLES 
'ont énerg. et effic. préparés par répéti­
teur a11emand diplômé. - Prix très ré­
duits. - Ecr. «Répét.> au Journal. 

,. --· ··---· ·"" . 
DO YOU SPEAK ENGLISH '? Ne 
laissez pas moisir votre anglais. - Pre­
nez lecons de corresp. et convers. d'un 
prof. angl. - Ecr. cOxfor·d> au jouma!. 

chande. la construction de 44 navired z..i.ao 

pour un total de 250.000 tonnes. Les 
23

·
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L'orehe1lrc radiophonique. 
Melodles. 

Derntères nouvelle• ; 

nouvelles constructions seront ternti _ Proaramme <lu Ien<lemaln. 
nées dans un délai de 4 ans. Quant à la 23.15-24 Et voici le Jan I 

marine de transport, les nouvelles cons PROCRAMME HESDOMAOAIRE 
tructions pour une période de 10 ans, POUR LA TURQUIE TRANSMIS 
devraient atteindre 1 million 600.000 t. ! DE ROME SEULEMENT SUR ON­
et à cause de diverses dispositions à 1 DES MOYENNES 

! l 

nistre de la Santé Pub'lique décide la Milan, 31. (A.A.)._ Au cours de 
création de livrets de santé « indivi - l'essai d'un nouveau électro-train rapide 
duels et confidentiels >. on efefctua le parcours Bologne-Milan 

Le carnet qui sera délivré à la nais- j de 219 kms. en une heure 24 minutes, 
sance sera la propriété exclusive du ti- soit à une vitesse horaire moyenne de 

Le concours pour le prix de la Ville de 
Varsovie a été gagné._.Par le commandant 
polonais Kulesza, montant " Ben-Hur >, 
devant le lieutenant roymain Purchere'a, 
sur ~ ArmaS'.sti >, le capitaine roumain 
Tzopescu, sur « J olka >, le lieutenant let­
ton Pencis, sur «Mikelis>. 

Dr. Abdül Vehab BERKEM 
Uri,,. ni f\l ;>· ri 1,lt Müdiiri: • 

Basimevi, Babok, Galata, St-Pierre Han 
Istanbul 

leur avantage, elles arriveront à coû -1 (de 19 h. 56 à 20 h. 14 h. italienne} 
ter 30 ~~ de moins que les prix cou - 20 h. 56 à 21 h. 14. heu t 

ts h b
·t 

1 
. . , re urque. 

tulaire. / plus de 156 kms. à l'heure. 

ran a i ue s qm sont pratiques sur Lundi : Leçon de l'U. R. 1. et · unial 
le marché. 1 parlé. JO 

Elle aurait préféré être seule pour ré- ' 

rr~----...... -----·----li 1 I<'EUILLETON du c BEYOGLU > N2 :.!:! 1 
fléchir aux incidents pénibles qui s'étaic:nt - Tu radotes l . dire des mE-nsonges quand tu l'interro- Elza .ne releva pas la réflexion de l'or-
déroulés depuis le matin. Il lut stmbla1t - Malheureusement, non ... Hier après- ges... pheline. N e valait-il pas mieux consid~rer 

1 L a R ~ n U En ~ ~ l ~ i Il i~ ~ 1 
1 Par CLAIREIDU VEUZIT ' 1 

quïl y aurait eu en elle moms de souf- midi, Claude était 'avec moi, mais, le ma- - Alors, tu trouves cela normal ? fit la l'incident comme clos, plutôt que de lui 
fra."'lce si elle av~it pu ti;er ks chose:. au ' tin, au défilé, .il était avec une autre fem-. voix. ca-:idide de l'enfant chez qui l'espoir donner des proportions exagérées ? N~an· 
clair et faire place nttte de ces ombres qui : me ... je l'es a1 vus ... vus de mes propres rena1ssa1t. . ,. . • . . . moms, la Bruxelloise en voulait quelque 
ternissaient, tout à coup, son bonhtur de yeux. . . ! --;:--- J;_ te dis qu 11 doit en etre ~msi, ?uis- peu à Claude de s'être mis en si mau-

1 fiancée. Pourquoi Claud-. ne l'y avait-il 1 Elza resta un moment mterd1te. Sur le qu 1! t epouse. . Devant ce fait qui est va1se posture et d'avoir jeté inutilement 
pas aidée, au heu d'épaiser encore les nua- 1 coup, aucune excus~ ne lui venait aux lè- . certain, il f?ut bien jug~r raisonnable- le doute dans l'âme de sa petite fia:loée. 
ges autour d'eux par ses mensonges ? Ivres devant l~ trahison s1 nettem~':l.~ éta- ment les choses que nous _ignorons. 1 Quels étourneaux, ces jeunes gens 1 Ils 

Elle s'efforça cependant de fair~ bon- . blie de Claude. Puis, sagement, estimant ! - Oh ! murmura Josiane_ avec amer. forgent eux-mêmes les armes qui leur 
ne contenance jusqu'au bo,ut. Elle estt- ! qu'elle était l'abée de Josiane et . qu'elle I turne, s'i.l faut avoir qbli~at01remcnt con-. nuieront 1 l!;-..._ ...... ..._ ...... _. ...... ....-..................................... e!J 
mait que sa digruté de jeune fille bien é- <levai~ p_rononcer des mots de paix et de fiance, c_e~t autre chose · 1 1:'incident allait rebondir, pourtant, car 

XIV 

La menace ne rime à riensinon à décorgani 
ser les meilleures choses. En vérité, dans 
toutes ces histoirts-là, où des groupes 
veulent imposer des conditions nouvelles 
au travail qui fut, dans tous les siècles, le 
grand réi;ulatcur, c'est toujours la masse 
qui paye les pots cassés .. Quell que soit 
la condition, modeste ou aisée, de tous les 
membres qui la compose... Vous verrez, 
dans quelques années, à quel systèm~ ils 
auront ab911ti avec la loi du :i.ombre qui 
ne respecte pes le bon sens ! 

jeune architecte avait remis la voiture en levé'e lùi commandait de ne prononcer au- cooc1habon, elle observa : - Raisonne un . peu, _voyons. Josiane, dont la cervelle continuait à trot· 
marche. • cune parole: et de ne faire aucun geste qui - Aujourd'hui, 0'1 est facilement ca- •Un pauvre sounre étira les lèvres de ter, fit à son amie, après quelques secon· 

- Nous :illons nous arrêter à Notr~ ~a 1 puiss(.;nt ètn:: attribués à la colère, au dé- ma rade avec une personne d'un autre se- l'orpheline. . . . 1 des de silence, une autre confidence : 
me des B01s ~our y goûter, proposa-t-11. 1 pit ou à la jalousie xe. On sort enS'cmble, on mange, on fume. - Je ne fais qu• cela . depu1~ hier... - Ecoute, Elza, je ne t'ai pas tout dit ... 
Vous voulez bien .. Josiane ? Plus réservée eut-ètre malgré lie elle on cnuse, ça ne va pas loin, en somme.. . 1 Claude ment pour me faire plaisir... Il · - Comment ? Il y a encore autre cho-

Elle eut un faible tressaillemeat et ré- s'efforça donc ct' Pd er co r . '"t 't t Josiane, un peu pâle, l'écoutait, hochant sort avec une autre femme pour mieux se ? 
d"t . . e emeur r ec e an h h •. 1 , . 

pon i mconsc1ei:nment : qu'elle fut avec Claude et il ne fut lus la tête. préparer le on eur qui n:ie reserve ... St - Ou; ... Et c'est peut-être le plus gra-
- C'est une ~dée d~licieuse. qU'c:stion de rien, ce ,·ou;-là. p _ Tu crois ? dit-elle, mal convaincue. c'est sur de telles bases ';lu'il entrevoit n~s ve ... 
Elle approuvait, mais, là ou ailleurs, _ Parbleu ! futures relabons de man et de femme, Je _ Tu me fais peur ... 

peu lui importait ! X V _ Cependant. . . Claude tenait cttte dois prob·-ibleme:it estimer que c'est par- _ Mon Dieu ! ce ne sont que des im-
Pour le moment, Claude lui faisait femme bien serrée contre lui, je t'assure. fait ! Du moins, c'est ainsi que tu arran- pressions .. des riens qui sont comme des 

horreur ! Il avait proféré son mensonge Je Ce fut à Elze 
/ 
que l'orpheline confia ses D'ailleurs, il m'a menti à son suj.::t. ges tout ctla. / aches d'ombres sur Je chemin de mon 

sourire aux lèvres et sans la moindre hé- _ Raco:ite-moi ça. Elza ne put s'empêcher de rire. bo h·e • soucis. n ur. · · 
sitation, ne se rendant meme pas comp- ! 

1 1 
d . . Josiane résuma d'abord l'incident en 

1 
- Tu es formidable, ma petite Josia- _ Que veux-tu dire ? 

te que chacun d~ ses mots la transpuçait Quand elle la vit, e ~n i:ma~n _mati."'l, quelques mots. Puis, soulagée, elle reprit ne ! Ce que je t'en dis, moi, c'est pour Josiane soupira. Elle aurait voulu ~tre 
comme une flèche acérée. ~ntre deux_ courses q.ue_ ce e-ci faisait_dans son r"-c.1t et fournit à son amie tous les éviter que tu ne te montes la tête ... Clau-

- C'est une opinion, balbutia-t-elle. 1 t t t d t 1 ~ süre qu'Elza n'accueillerait pas ses con-
Elle fal

·sa1"t un ~ffort inouï pour assimi- Ils allèrent donc dans une hostelle- son quartier, elle u1 JC: a ou . e ~u1 e a détails de cett~ pénible journée. de est un garçon . .. et les garçons d'aujour- fidences comme des enfantillages. 

-···- (à IN.IÎVt4) 

~ . nouvelle Et sur quel ton tragique. · h l ·1 1 · d'h · f t •·1 t d d "t t d. 
1er ce qu'il disait ; mais son cerveau sem- rie champêtre prendr le thé au mihct1 · . Il . -:- Tu vois.d ac eva-t-el e, 1 a vu ui-. , ut ~s- tm~ 

1
qu 1 s ont es roi .s e , -s - Ecoute, fit-elle enfin, je me deman· 

blait comme assommé par le mensonge deld:une foule élégante. - T1;1 sais, fit-elle, comi:ie :1 .e :Calva1t même le rr:al ,.ans sa.renconti;e avec cettejnec~ss1tes qu~ eurs son propresd, _JUSqu.~u de si Claude et moi nous nous entendrons 
Claude sur l'emploi de sa matinée.. Elle . En temps ordinaire, Josiane eût été ra- annonce que le monde ~ll~1t p~ . au- femme, pu1squ il ~ évité de m .:n parler. manage. Mais ce!~ ne veut p~s ire ~u ils vraiment bien, plus tard ... 

"t 
1
,. _ . , d t elle tl y a- ·vie. de ne sera pas un man fidèle . - Il ne pouvait probablement pas te ne seront pas séneux une fats manés... Le regard sén°'eux d'Elza se posa •ur Je 

ava1 1mpre~s1on que, evan , 

1 

L b B . Ell S ,. . - é T' ti' • , b · d , 0 

vait un iOuffre sombre dans lequel elle Ce jour-là, parmi la foule animée ve- , a r~ve ruxclloise s~sauta. e ne ?arler_ ~'elle . 1:1ppose _qu 11 ait me'.1ag . es me meme qu avec son esom . e net- sien : 
allait tomber et dont elle ne sortirait ja- , nue goüter 'lllPl plein air. comme eux, par s attend~1t à nen de pareil. JUSqu'1c1 une vieille ~m.1e et que, 1:1amte- teté et de clarté.. Claude peut faire un _ A quel propos, mon petit ? 
mais. /ce beau dimanche de printemps, elle é- - Qu est-ce que tu me racontes, gra."l- nant, à cause de toi, 11 c~erche a rom- 1 très bon époux. , 

Sans se douter des singu1ien r'ne~~ " prouv.,:• u ,. douloureuse impression d'- de folle ? d~manda·t-_elle. pre? Il ne peut tout de ~eme pas te te- .- Il. peut... Acceptons-e? 1 augure, a.d-
qu'il avlilit provoQués chez 58 fianc~e. le U;ol - L,a vérité, tout simplement. nir au courant ... Il est bien forcé de te mit Josiane doucement, mais sa:is entram.
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